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1 . chapitre 0 1 

MÀ J 06/2014 : juste pour vous dire : si vous venez À la Japan Expo 
(de 2014), sachez que j'y serai les 5 jours, donc si vous voulez me 
voir pour papoter ou quelque chose du genre, contactez-moi , À§a me 
ferai trÀ”s plaisir 

_Nouvelle fanfic (À chapitres, cette fois-ci) pour le fandom 
HaikyÀ»! bien qu'il n'y ait pas plus de 
monde . . ._ 

_En joy !_ 

**Histoire d'hommes handicapÀ©s de sentiments des clubs de 
volley-ball du japon** 

_By Anja-chann_ 

Â« -Dis, dis, elle À©tait bien la rÀ©ception ? 

-Normalement, on rÀ©ceptionne pas la balle par la tÀ^te, crÀ©tin 

[ 

-Maieuhâ€ 1 Tant qu'elle touche pas le sol, c'est bonâ€ 1 Â» 

Kageyama soupira face À la stupiditÀ© d' Hinata. Comme le gymnase 
n'À©tait pas ouvert le samedi, tous deux avaient dÂ©cidÀ© de 
s'entraîner en extÀ©rieur, dans un parc presque dÀ©sert . A la 
vÀ©ritÀ©, c'est Kageyama qui avait invitÀ© Hinata Â s'entraîner, et 



A dormir chez lui, et A rester chez lui le dimanche, et ce dans le 
seul but de le draguer. Il se retrouvait pourtant face À un 
problÀ”me de taille : il n'avait aucune idÀ©e de comment s'y prendre 
pour sÂ©duire quelqu'un, surtout quelqu'un d'aussi stupide qu'Hinata. 
Il avait pensÀ© À lui acheter quelque chose, mais il ne connaissait 
rien de lui, si ce n'est qu'il aime le volley-ball, alors il avait 
pensÀ© À faire une sortie quelque part, mais mÀ^me problÀ”me. Plus 
il rÂ©f lÀ©chissait et plus il se rendait compte qu'il ne le 
connaissait vraiment pas. Comment À©tait-ce possible ? Comment 
pouvait-il aimer quelqu'un qu'il connaissait si peu ? 

La seule chose qu'il avait donc trouvÀ©e À©tait de l'aider À 
s'entraîner À faire autre chose que smasher, mais il À©tait vraiment 
mauvais en rÂ©ception, et il commenÀ§ait À se faire tard. Ils 
dÀ©cidÀ”rent d'arrÀ^ter â€" seulement aprÀ”s qu'Hinata ait rÀ©ussi À 
convaincre Kageyama de lui faire smasher une de ses passes-, et le 
roux alla chercher quelque chose À boire au distributeur le plus 
roche. Kageyama le regarda courir et s'autorisa un sourire 
sincÀ”re . 

Â« -Fu~ ! Il est mignon, pas vrai ? Â» s'exclama une voix dans son 
dos . 


Kageyama sursauta de surprise et se retourna en reculant. 
Â« -OikawaâC 1 marmonna Kageyama en fronÀ§ant les sourcils. 


-Salut, Tobio ! Â» 


Il ignorait ce que son ainÀ© lui voulait, mais son sourire en coin et 
ses yeux brillants de malice ne lui disaient rien qui vaille. 

Â« -Tu veux quoi ? 


-Rien de spÀ©cial, je passais juste dans le coin et je vous ai vu. Ca 
fait un moment que je vous observe, maintenant, c'est marrant que tu 
l'aies pas remarquÀ©. En mÀ^me temps, j'ai l'impression que ton 
attention À©tait posÀ©e sur quelqu'un d'autre, non ? 


-J'vois pas c ' que tu veux dire, grommela-t-il, peu dÂ©sireux de lui 
faire part de ses sentiments envers son coÀ©quipier. 


-Oh, allez, j'ai bien vu comment tu le regardais, fais pas ton 
timide. Tu lui as dit, dÂ©jÀ ? 

-â€ 1 


-Ah, pas encore, alors ? Tant 
heureux. Dis, il se passerait 
quelqu'un d'autre ? Tu serais 
? 


mieux. Ca m'À©nerve de te voir aussi 
quoi, si le minus sortait avec 
dÀ©solÀ© ? AnÀ©anti ? DÀ©sespÀ©rÀ© 


-OÀ^ est-ce que tu veux en venir ? 

-Tu le sais trÀ”s bien. C'est chasse libre, et j'ai bien l'intention 
de te piquer ta proie. Â» 

Kageyama frissonna. Ce garÀ§on À©tait un monstreâC 1 ! Il comptait 

sÀ©duire Hinata juste pour lui faire du mal. C'À©tait effrayant, et 
affreusement cruel pour Hinata. 



Â« -T'as pas intÂ©rÀ^t À l'approcher, le menaÂ§a-t-il . 

-Ha, essaie de m'en empÀ^cher. Â» 

Il avait raison, Tobio ne pouvait rien faire pour l'en empÂ^cher. Il 
baissa les yeux, un irrÀ©sist ible sentiment d'impuissance pesant sur 
son cÂ"ur. Niveau drague et relations humaines, il n'À©tait largement 
pas À la hauteur face À Oikawa, il À©tait À©vident qu'Hinata serait 
plus attirÂ© par un garÀ§on souriant et d'apparence sympathique que 
par un dictateur autoritaire qui ne faisait que le critiquer et 
l'insulter car c'À©tait lÀ la seule maniÀ”re de communiquer qu'il 
connaissait . 

FrustrÀ©, il serra les poings et la mÀ^choire. MalgrÀ© tout, il ne 
voulait pas laisser Hinata aux mains de ce type. Hinata À©tait naÀ“f, 
mignon, impulsif, trÀ”s fidÀ”le et incroyablement gentil, il ne 
pouvait pas le laisser se faire manipuler par Oikawa. Il devait le 
protÀ©ger, aprÀ”s tout, c'est bien lui-mÀ^me qui avait mis ShÀ'yÀ' en 
danger, il lui devait bien cela. Il releva son regard dÀ©terminÀ© 
vers Oikawa, qui l'observait toujours de son habituel air 
provocateur . 

Â« -Je ne te laisserai pas lui faire du mal. 

-Hoho, on devient protecteur À ce que je vois ? Ca te ressemble pas, 
majestÀ©. Vas-y, protÀ”ge-le du mieux que tu peux, ce sera encore 
plus drÀ'le de te voir le perdre. Â» 

Alors que Kageyama allait rÀ©pliquer â€" il ne savait pas encore 
quoi, mais il trouverait quelque chose â€", Hinata revint avec deux 
petites bouteilles d'eau. Il courait vers lui en souriant, et son 
sempiternel air innocent pinÀ§a le cÂ"ur de Kageyama qui 1 ' imagina au 
bras d'Oikawa pour finalement se faire plaquer et sombrer dans le 
dÀ©sespoir. Il ne pouvait dÀ©f init ivement pas laisser cela arriver. 
Lorsqu'il aperÂ§ut Oikawa, Hinata ralentit l'allure et perdit son 
sourire pour une expression plus rÀ©servÀ©e. ArrivÀ© À sa hauteur, 
il le regarda avec curiositÀ© sans oser lui demander ce qu'il faisait 
lÀ . 

Â« -ShÀ'yÀ', c'est À§a ? Salut, À§a fait un bail ! Comment tu vas ? 
le salua Oikawa avec un sourire tout ce qu'il avait de plus 
sympathique . 

-Bien, maisâC 1 

-Hmm ? Ah, tu dois te demander ce que je fais lÀ ! Je passais juste 
dans le coin et je vous ai vu vous entraîner, alors j'ai voulu vous 
dire un p'tit bonjour ! À» s'exclama-t-il en passant un bras autour 
des À©paules de Tobio. À« D'ailleurs, tu t'es pas mal amÀ©liorÀ©, 
c'est franchement pas mal du tout pour quelqu'un qui s'entraîne 
depuis si peu de temps. 

-C'est vrai, tu trouves ? demanda Hinata en oubliant toute rÀ©serve 
et en lui offrant un sourire lumineux, des À©toiles dans les 
yeux . 

-Bien sÀ»r ! Tobio ne te l'a 
regard sournois au dit Tobio. 


pas dit ? glissa-t-il en lanA§ant un 



-Non, d'aprÀ”s lui, c'est toujours aussi mauvaisâ€l marmonna-t-il 
d'un air boudeur. 

-Ahaha, Â§a m'À©tonne pas de lui, À§a ! Â» dit-il en lui frappant 
amicalement l'À©paule. 

Kageyama n'osait rien dire. Il n'À©tait pas À l'aise d'À^tre aussi 
prÀ^t d'Oikawa. Il jeta un coup d'Â"il À Hinata qui le regardait 
avec reproche et baissa les yeux, impuissant et honteux. Hinata 
commenÀ§ait dÀ©jÂ À tomber pour Oikawa, c'À©tait insupportable. Il 
n'en pouvait plus. Il se dÀ©gagea du bras d'Oikawa s'excusa plus ou 
moins poliment, attrapa le poignet de son compagnon et s'À©loigna. Il 
imagina sans mal le sourire satisfait de son sempai, et cela 
l'À©nerva un peu plus. DerriÂ”re lui, ShÀ'yÀ' rÀ^lait, lui demandant 
pourquoi il partait si soudainement. Il s'arrÀ^ta alors, se retourna 
pour le regarder, et lui ordonna : 

Â« -Ecoute bien, je veux plus que tu lui parles, t'as compris 

■p 

-Hein ? Pourquoi À§a ? 

-Ce type est dangereux, tu te rends pas compte ! 

-N'importe quoi ! C'est pas parce que toi tu l'aimes pas que moi j'ai 
pas le droit de devenir ami avec lui ! 

-C'est pas ce que je veux dire, crÂ©tin ! 

-Alors c'est quoi ce que tu veux dire ? 

-C'estâCl queâC 1 ilâCl ! Laisse tomber. 

- ? Je comprends rien À ce que tu racontes ! 

-C'est bon, la ferme, j'ai dit laisse tomber. 

-Si c'est comme Â§a, je prÀ©fÀ”re rentrer chez moi. Â» 

Sur ces mots, il partit, laissant Kageyama seul avec ses regrets. Il 
n'avait pas su lui fournir une quelconque explication et avait 
abandonnÀ© en finissant par l'insulter, parce que c'Â©tait sa 
maniÀ”re de faire. Il se dÀ©testait quand il agissait comme cela. Il 
savait qu'il ne devait pas lui donner d'ordre, ou l'insulter, ou le 
rabaisser, et il n'en avait d'ailleurs pas l'envie, mais il n'y 
pouvait rien, c'À©tait un reflexe. Ce n'est pas comme cela qu'il le 
protÀ”gerait . 

DÀ©moralisÀ©, il retourna chez lui, ruminant ses sombres pensÀ©es et 
maudissant sa propre impuissance. Il savait qu' Oikawa avait tout 
prÀ©vu et qu'il lui À©tait quasiment impossible de perdre. Oikawa le 
connaissait trop bien, il savait bien qu'il se fermait et se montrait 
hargneux lorsqu'il À©tait sous pression, et jouait lÀ -dessus pour 
que Tobio se mette lui-mÀ^me Hinata À dos. Le capitaine d'Aoba 
JÀ'sai n'avait presque rien À faire, Tobio se chargerait lui-mÀ^me 
d'À©loigner Hinata de lui, voilÀ ce qu'il devait se dire. 

Et il avait raison. 

Mais Kageyama voulait tout de mÀ^me essayer. Il ne voulait pas 



perdre, mais s'il devait en A^tre ainsi, alors il ne voulait pas 
perdre sans combattre, c'est le moins qu'il puisse faire. ArrivÀ© 
chez lui, il attrapa son portable et entreprit de lui envoyer un sms. 
Il ne savait pas trop comment commencer son message et hÀ©sita 
quelques instants avant de finalement À©crire : 

Â« On se voit toujours demain ? Â» 

Il attendit ensuite la rÀ©ponse avec anxlÀ©tÀ©, et dÀ”s que son 
portable vibra, il se jeta dessus. 

Â« Ca marche ^ . ^MÀ^me heure mÀ^me endroit ? Â» 

Kageyama eut un sourire heureux qui ressemblait plus À une grimace 
et s'empressa de lui rÀ©pondre . 

Â« Oui. A demain. Â» 

Hinata lui retourna ses salutations. 

Le lendemain aprÀ”s midi, il alla comme prÀ©vu retrouver Hinata, 
dÀ©sireux de rattraper son lamentable comportement de la veille. Il 
fit des efforts pour essayer d'À^tre sympathique, et aussi plus 
patient, et il essaya mÀ^me de l'encourager. Tout cela À©tait nouveau 
et pas si facile pour lui. Mais il se dÀ©brouillait pas si mal, et 
les deux garÀ§ons passaient un agrÂ©able moment ensemble. Enfin, 
jusqu 'À ce que Kageyama aperÀ§oive Oikawa À l'autre bout du 
parc . 

Son expression se durcit et il se renfrogna instantanÀ©ment . Bien 
sÀ»r, il ne pouvait pas en À^tre sÀ»r vu la distance qui les 
sÀ©parait, mais il À©tait presque certain que le capitaine les 
observait. Il À©tait mÀ^me prÀ^t À parier qu'il arborait un sourire 
narquois. Il sentit tout de suite une pression se poser sur ses 
À©paules, et cela se ressentit sur son humeur. Lorsqu ' Hinata rata une 
Â©niÀ”me rÀ©ception, il se mit sans pouvoir s'en empÀ^cher À lui 
crier dessus. 

Â« -Mais qu'est-ce que tu fous ? T'es mÀ^me pas capable de rattraper 
un service aussi simple ? C'est pourtant pas compliquÀ© ! T'as juste 
À mettre tes bras comme À§a ! 

-D ' accord, mais t'es pas obligÀ© de me crier dessusâCl rÀ©pondit 
Hinata, surpris par cette brusque explosion de colÂ”re. 

-Mais À§a fait cent fois que je t'explique comment on fait, et t'es 
pas foutu d'y arriver ! Ca fait pas tout de smasher, si tu sais pas 
renvoyer un service, c'est pas la peine de continuer le volley ! 

Â» 

VexÀ©, Hinata lui lanÀ§a la balle en pleine tÀ^te et lui cria qu'il 
le savait trÀ”s bien, tout À§a. Il se retourna, aperÂ§ut Oikawa qui 
s ' avanÀ§ait vers eux, et alla le rejoindre en souriant. Kageyama ne 
put que les regarder s'en aller, regrettant de s'À^tre laissÀ© 
emporter. Il avait jouÀ© le jeu d' Oikawa, il À©tait stupide ! Et 
maintenant, Hinata partait au bras de ce prÀ©dateur. Kageyama, 
toujours immobile, porta une main lÀ oÀ^ Hinata lui avait envoyÀ© la 
balle. La douleur Â©tait plus psychologique que physiqueâCl II À©tait 
lamentable . 



Â« -Yo ! Â» 


Surpris, Kageyama releva la tÀ^te vers la personne devant lui. Il ne 
l'avait pas entendu arriver. Il marqua un temps avec de reconnaître 
la personne qui lui faisait face. 

Â« -â€ 1 Kuroo Tetsuro ? 

-C'est moi. Et toi, c'est KageâC 1 

-Kageyama . 

-Kageyama, c'est À§a. Le passeur de Karasuno. Dis, c'est le minu- 
ShÀ'yÀ' qui est parti au bras du beau gosse ? Â» demanda-t-il en les 
pointant du doigt. 

A sa plus grande surprise, Kageyama ne rÀOpondit rien et se contenta 
de s'assoir sur un banc proche en soupirant. Il lui paraissait abattu 
et complÀ”tement dÀOcouragÀ©. Kuroo s'assit À cÀ'tÀ© d lui. 

Â« -C'est quoi le problÀ”me ? 

-Oikawa est un enfoirÀ©â€ 1 marmonna-t-il. 

-Oikawa ? Tu veux dire LE Oikawa, d'Aoba JÀ'sai ? C'À©tait lui ? Je 
l'imaginais pas du tout comme À§aâ€ 1 Â» s'À©tonna Kuroo. 

A force de demander, le capitaine de Nekoma rÀ©ussit À lui arracher 
des explications sur sa situation actuelle et son antagonisme avec 
son ancien capitaine. Puis il se renferma sans rien dire et fixa ses 
mains llÀ©es nerveusement avec tristesse. Kuroo l'observa un instant 
et souffla. 

Â« -Tu sais quoi ? Je vais t'aider. 

-Toi ? Pourquoi tu ferais À§a ? 

-Je suis gentil. 

-â€ 1 Â» 

Seul le silence et le visage mitigÀ© de Kageyama lui rÂ©pondirent . Il 
se fit la rÀ©flexion qu'il avait toujours droit À cette rÀ©action 
lorsqu'il disait qu'il À©tait gentil. C'À©tait vexant Â la 
longue . 

Â« -Ca m'a l'air intÀ©ressant . En plus, je passe le week-end et les 
prochaines vacances chez des cousins, ici, et honnÂ^ tement , j'me fais 
chier. Et j ' 1 ' aime bien, ce p'tit gars. 

-Ahâ€ 1 Mais tu comptes faire quoi ? 

-Je sais pas, je vais rester collÀ© au beau gosse pour que tu puisses 
À©loigner le minus de luiâC 1 ? 

-Merci beaucoup ! Je ferai ce que tu veux pour te rembourser ! 
s'exclama Tobio en s'inclinant devant lui. 

-T'es plutÀ't marrant en fait, Kageâ€ 1 



-Kageyama. Tobio. 

-Ok, Tobio. AmÀ”ne-toi , on va commencer tout de suite ! On va 
contre-attaquer Â» dit-il en se levant et en courant vers lÀ oÀ^ ils 
À©taient partis. 

Kageyama se leva À son tour et s'efforÀ§a de le suivre. Ce garÀ§on 
lui donnait le sentiment qu'il pouvait tout rÀ©ussir, entrainÀ© par 
son enthousiasme. Lorsqu'il le voyait aussi plein de vie, il ne 
pouvait que positiver. Ils les retrouvÀ”rent rapidement et Kuroo 
entraîna Kageyama derriÀ”re un buisson. CachÀ©, ils les observÀ”rent 
marcher et discuter de maniÀ”re dÀ©contractÀ©e . Bien qu ' agacÀ© de ce 
qu'il voyait, il fut À©galement surpris de voir À quel point Kuroo 
prenait tout ceci au sÂ©rieux. Tout cela devait vraiment l'amuser. 
Kuroo lui expliqua son plan, sortit du buisson et s ' avanÀ§a vers sa 
cible . 

Â« -Salut, ShÀ'yÀ'. Ca va ? Ha ! Tu serais pas Oikawa Tooru, du club 
de volley-ball d'Aoba JÀ'sai ? dÀ©bita-t-il rapidement. 

-Euhâ€ 1 Oui, c'est moi, rÀ©pondit-il , un peu perdu. 

-Kuroo Tetsuro. Ravi de te rencontrer, je t'admire beaucoup, tu sais 
! Moi aussi je joue au volley-ball, et je suis capitaine de mon 
À©quipe. Je suis sÀ»r que je pourrais beaucoup apprendre de toi ! Â» 
s'exclama-t-il avec un immense sourire. 

Kuroo avait rÀ©ussi À attirer l'attention d'Oikawa sur lui. 

PremiÀ”re À©tape accomplie. Furtivement, Kageyama s'approcha d'Hinata 
et posa une main sur son À©paule, le faisant se retourner. 

Â« - ' Scuse pour tout À l'heure. J'À©tait stressÀ©. Tu veux pas qu'on 
aille chez moi ? 

-Moi, je veux bien, mais OikawaâO 1 

-Il a l'air assez occupÀ© en ce moment. Â» 

Hinata regarda Kuroo parler À Oikawa, hÀ©sita un instant, et finit 
par accepter et À s'À©loigner avec Kageyama. 

Â«-â€ 1 et l'article sur toi dans le magazineâOl Â» continua de 
blablater Kuroo. 

NoyÀ© sous le flot de paroles, Oikawa ne vit les deux plus jeunes 
partir que trop tard. 

Â« -Ah, HinataâO 1 ! 

-HÀ© la ! C'est vraiment impoli de s'en aller au milieu d'une 
conversât ionâ€ 1 siffla sournoisement le brun en l'empÀ^chant de les 
re joindre . 

-T'es alllÀ© avec Kageyama, c'est À§a ? devina-t-il. 

-Je les aime bien, ces p'tits gars. Â» 

Oikawa eut un sourire crispÀ©. Il l'observa un instant avec 
attention. Ah, il À©tait du genre malin, ce type, une vraie 
plaie . 



Â« -Te mÂ^le pas de ce qui te regarda pas, le menaÂ§a-t-il . 

-Tobio m'a expliquÂ© ce que t'essayais de faire. C'est pas trÀ”s 
honnÀ^ te . 

-Et alors ? 

-Je te le dis parce que t'as l'air d'À^tre plutÀ't intelligent et pas 
si mÂ©chant : abandonne. Ca t'apportera quoi, tout À§a ? Tu ferais 
vraiment mieux de concentrer tes efforts pour te trouver une 
petite-amie, ou un petit-ami. Et puis honnÂ^ tement , t'as rien d'autre 
À faire ? Je sais pas, moi, sortir avec des potes, ou quelque chose 
comme Â§a ? J 'veux dire, plutÀ't que de faire du mal aux gens que 
t'aimes pas, tu veux pas plutÀ't te soucier du bien-À^tre de tes 
proches ? 

-â€ 1 À» 

Oikawa garda le silence et le fusilla du regard. Pour qui il se 
prenait, celui-lÀ ? Il lui parlait et lui dÀ©bitait tout cela, sans 
rien savoir de lui. Quelle arroganceâC 1 II se permettait de lui faire 
la morale, mais Oikawa ne pouvait pas s'occuper de ses proches, tout 
simplement parce qu'il n'en avait pas. Les personnes dont il À©tait 
le plus proche À©taient ses coÀ©quipiers du club de volley, mais en 
dehors du terrain, il leur arrivait certes de sortir, mais sans 
Oikawa. Il n'À©tait jamais InvitÀ© nulle part. Les autres À©taient 
intimidÀ©s par lui, et s'en mÀ©fiaient comme de la peste, quant À 
ses parentsâCl II faudrait qu'il leur rappel un jour qu'ils avaient 
un f ils . 

À« -â€ 1 Ca doit À^tre facile de parler sans rien savoirâC 1 
marmonna-t-il d'un ton de reproche. 

-Ok, je sais rien de toi, mais n'empÀ^che, c'est un principe 
universel, peu importe ta situation. 

-T'es bÀ^te ou quoi ? Les humains sont pas aussi bons, ils 
prÀ©fÀ”rent faire du mal, c'est comme À§a que À§a marche ! Et fais 
pas comme si t'À©tais meilleur que les autres. 

-Ha ? Tu m'as pas bien compris, je crois. J'ai jamais dit que 
j'À©tais quelqu'un de bien. C'est pas par gentillesse que j'aide 
Tobio, c'est juste pour m'occuper. 'Te mÀ©prends pas, je suis pas 
quelqu'un de trÀ”s f rÀ©quentable . À» lui expliqua-t-il avec un 
sourire inqulÀ©tant. 

Oikawa eut un sursaut de surprise. Il À©tait vraimentâC 1 terrifiant. 
Ce qu'il lui avait dit auparavant, il le comprenait maintenant. 
C'À©tait son idÀ©al sur l'humanitÀ©, mais il À©tait bien trop 
intelligent pour y croire, et ne s'incluait pas dans ce monde. Non, 
lui, il n'À©tait pas spÀ©cialement quelqu'un de bien. Ce garÀ§on 
À©tait affreusement terrifiant. Il ressentit un frisson lui parcourir 
l'À©chine et frissonna. Ce garÀ§on À©tait fort. Il mourait d'envie de 
le dÀ©fier, de se battre avec lui. Il sentait qu'il avait trouvÀ© un 
adversaire À sa hauteur, et c'À©tait merveilleusement stimulant. Il 
ne put retenir un sourire excitÀ©. 

À« -On dirait que je m'À©tais trompÀ© sur ton compte. T'es beaucoup 
plus intÀ©ressant que t'en as l'air. IntÀ©ressant ! Voyons lequel de 



nous-deux va gagner ! dit-il en le pointant du doigt d'un air de 
dÀ©fi sous le regard ennuyÂ© de Kuroo. 

-Tch. T'aimes bien sortir de beaux discours, toiâ€ 1 

-Ghhâ€ 1 ! Â» 

Oikawa rougit de gÀ^ne. 

Â« -M-M'en fiche si t'acceptes ou non, de toute faÀ§on, je vais te 
vaincre ! 

-Haa ?! Pour qui tu t 'prends ? Te surestime pas ! Je vais t'À©craser, 
gueule d'ange ! 

-AmÀ”ne-toi , je t'attends ! 

-On n'a qu'À rÀ©gler À§a tout de suite. Â» s ' À©nerva-t-il en 
retroussant ses manches. 

Oikawa eut un bref mouvement recule avant de se ressaisir et de lui 
faire face. Plus il le regardait, plus le brun 1 ' agaÂ§ait . Il donnait 
l'air de se moquer de lui, avec ses yeux mi-clos, sa posture 
agressive et cette lÂ©gÀ”re grimace prouvant son agacement. Il en 
avait la chaire de poule. Il rÀ©pondit À sa provocation et, avant 
que les deux garÀ§ons ne le remarquent, ils Â©taient en train de se 
battre À main nue. Il fallut l'intervention d'un policier de passage 
pour les sÂ©parer. Tous deux blessÂ©s, À©corchÀ©s, le visage en sang, 
ils se fusillÀ”rent du regard un instant, puis Oikawa se dÀ©tourna et 
partit. Kuroo le regarda s'À©loigner, agacÀ©. Il ne le comprenait 
absolument pas. C'À©tait quoi son problÀ”me, À ce crÀ©tin ? Il eut 
une expression de dÀ©dain et partit lui-aussi. 

Sur le chemin du retour, il marchait, tÀ^te baissÀ©e, ruminant sa 
colÀ”re et se moquant totalement des regards açeurÀ©s des autres 
passants sur son visage blessÀ©. Du coin de l'A"il, il vit quelqu'un 
non loin de lui se figer et essayer de s'À©loigner discrÀ”tement . Il 
remonta son regard vers lui et haussa un sourcil de surprise. 

Â« -Yo, le binoclard. Pourquoi t'essaies de t'À©clipser comme À§a ? 
lui demanda-t-il avec un sourire provocateur. 

-Je m'appelle Tsukishima. Â» lui rappela-t-il, agacÀ© de se faire 
appeler Â« binoclard Â» . 

Il soupira prof ondÀ©ment et posa son regard dÀ©sintÀ©ressÀ© sur 
lui . 

Â« -T'es blessÀ©, tu sais ? 

-Non, tu crois ? 

-Remarque, je m'en fiche, fais ce que tu veux, rÀ©pliqua-t-il , 
hautain . 

-HÂ© ! Je suis blessÀ© et tu proposes mÀ^me pas de me soigner ? 

-Tu peux le faire tout seul, non ? 

-â€ 1 C'est galÂ”reâ€l Â» marmonna-t-il avec une mine 



boudeuse . 


Tsukishima le regarda un instant, hÀ©sitant, et finit par accepter un 
peu À contre cÂ"ur. Ils marchÂ”rent vers chez lui en silence, et 
arrivÀ”rent À son appartement. Toujours silencieusement, Kuroo 
s'assit sur une chaise tandis que le blond allait chercher de quoi le 
soigner. Tsukishima À©tait mal À l'aise, il ne savait pas vraiment 
quoi faire. 

Il finit par nettoyer maladroitement ses coupures À l'aide de 
dÀ©sinf ectant sans plus se poser de questions. Il se concentra sur sa 
tache et en oublia mÀ^me qu'il À©tait en train de poser doucement sa 
main sur sa joue pour lui faire tourner lÀ©gÀ”rement la tÀ^te. Kuroo, 
toujours agacÀ©, le regardait faire avec curiositÀ©, essayant de ne 
pas dÀ©verser tout ce qu'il avait sur le cÂ"ur, mais sans 
succÀ” s . 

Â« -SÀ©rieux, il me tape sur les nerfs, cet Oikawa Tooru ! Pour qui 
il se prend ? Cet espÀ”ce de foutu gamin intolÀ©rant ! 

-Hmm ? Alors c'est À cause d'Oikawa, toutes ces blessures ? 

-Va pas croire, moi aussi je l'ai sÀ©rieusement corrigÀ©. 

-Et t'es satisfait ? Â» demanda innocemment Tsukishima. 

Kuroo grommela quelque chose d ' incomprÀ©hensible . Evidemment qu'il 
n'Â©tait pas satisfait. MalgrÀ© ce qu'il avait dit À Oikawa, il 
n'aimait pas faire du mal À qui que ce soit. Alors certes, il ne se 
considÀ©rait pas comme quelqu'un de bien car il n'aidait pas les 
autres, mais il ne voulait pas non-plus les blesser. Il À©tait 
plutÀ't neutre, en fait, il laissait les gens faire ce qu'ils 
voulaient sans s'en soucier plus que cela. Mais Oikawa n'À©tait pas 
pareil. Il n'arrivait pas À rester neutre À son À©gard. 

Â« -Dis, tu le connais un peu Oikawa ? demanda-t-il soudainement, 
plus sÀ©rieux. 

-Je l'ai vu une fois ou deux, sans plus. 

-â€ 1 T'en as pensÀ© quoi ? 

-Il est fort. 

-Ouais, mais en dehors de À§a ? Tu trouves pas qu'il est bizarre ? Il 
a quelque chose d'assezâCl dÂ©rangeant . 

-Si tu le dis. ArrÀ^te de parler, je peux pas te soigner sinon. 

Â» 

Kuroo obÀ©it et le laissa effleurer ses lÀ”vres pour les 
dÀ©sinf ecter . Oikawa le mettait mal À l'aise. Il se demanda s'il 
pourrait un jour rÀ©ussir À 1 ' apprÀ©cier . Peut-À^tre À©tait-il 
agrÀ©able avec ses amis, il À©tait peut-Â^tre quelqu'un de trÀ”s 
bien, sauf avec Kageyama. Il se demanda aussi rapidement pourquoi il 
s'en prenait autant À Tobio et À Hinata, parce que si c'À©tait pour 
se trouver quelqu'un, il n'avait certainement pas besoin de cela, 
beau comme il Â©tait. Il soupira en se demandant une fois de plus 
pourquoi il avait perdu son sang froid. Ce n'À©tait pas dans son 
habitude de s'À©nerver de la sorte, et surtout pas de se battre 



physiquement, mais en le voyant, il n'avait pas pu s'en empÀ^cher. Il 
avait l'impression d'À^tre un gamin. 

Â« -Tu l'aimes bien ? demanda-t-il, curieux. 

-Je sais pas, je ne le connais pas. 

-â€ 1 Et moi, tu m'aimes bien ? demanda-t-il avec provocation. 

-â€ 1 Question piÂ”ge, je ne suis pas assez stupide pour 
rÀOpondre . 

-Allez, c'est bon, tu peux me le dire. 

-T'es pas celui que je dÀ©teste le plus. 

-Huhu, on est timide, hein ? Â» se moqua-t-il. 

Tsukishima appuya sur une de ses coupures et Kuroo grimaÀ§a de 
douleur. Bien fait pour lui. Il nettoya ensuite une coupure sur la 
pommette, puis y dÀ©posa un pansement, mÀ©t iculeusement . En 
rÀ©alitÀ©, le blond l'aimait plutÀ't bien. Il Â©tait amusant, 
À©nergique, et plutÀ't bon professeur au volley-ball. De plus, 
malgrÀ© les apparences, il À©tait plutÀ't gentil, c'est d'ailleurs 
pour cette raison qu'il avait dÀ©cidÀ© de le soigner. 

À« -J'ai fait ce que j'ai pu. Tu peux partir. 

-T'es pas trÀ”s chaleureuxâ€ 1 À» rÀ^la Kuroo en se levant. À« Enfin, 
merci quand-mÀ^me. À» 

Il dÀ©cida de le laisser tranquille et de retourner chez sa famille. 
Il sortit de l'appartement et, sur le pas de la porte, il entendit 
Tsukishima lui dire : 

À« -Eais gaffe À pas trop te blesser, quand-mÀ^me, t'as des matchs. 

À» 

Kuroo se retourna lentement et le regarda avec surprise, croyant 
avoir ImaginÀ© ces mots. Il fit ensuite un sourie amusÀ© et se jeta 
vers lui . 

À« -T'es vraiment timide en fait ! À» 

Mais Tsukki lui claqua la porte au nez. Il partit en rÀClant, mais au 
moins soignÀ©. Lorsqu'il rentra chez ses cousins, il se fit passer un 
savon sur son imprudence et son foutu caractÀ”re, mais il se contenta 
de les ignorer. Le lendemain aprÀ” s-midi , il se rendit au mÀ^me parc 
que la veille, se demandant s'il y reverrait Tobio et ShÀ'yÀ'. Et en 
effet, ils y À©taient, et tous deux s ' inquiÀ©tÀ”rent de son À©tat. Il 
leur avoua qu'il s'À©tait un peu battu avec Oikawa, mais rien de 
grave. Il prit ensuite Tobio À part et lui demanda l'avancement de 
sa relation avec Hinata, qui n'avanÀ§ait pas vraiment. Tobio À©tait 
trop maladroit, et un peu trop timide, il n'osait pas lui montrer 
qu'il l'aimait, et Hinata À©tait trop stupide pour remarquer quoi que 
ce soit. 

Kuroo soupira, exaspÀ©rÀ©. Ils À©changÀ”rent rapidement leur numÀ©ro 
de tÀ©lÀ©phone et Kageyama s'excusa pour tous les problÀ”mes qu'il 
lui causait. Il s'À©loigna et vit du coin de l'Â"il Hinata attraper 



Kageyama par la main et le traîner Â sa suite, l'air toujours aussi 
naÀ“f et heureux. Tobio esquissa un sourire heureux, simplement 
content de sentir sa main dans celle chaleureuse d'Hinata. Kuroo ne 
put s'empÀ^cher de sourire lui-aussi. Ils À©taient mignons, ces deux 
petits. Il ne regrettait pas de les aider. 

Son sourire se fana bien vite lorsqu'il aperÀ§u Oikawa marcher 
non-loin, la tÂ^te basse et l'air ailleurs. Ce dernier releva les 
yeux vers lui et se renfrogna. Il passa À cÀ'tÀ© de lui en silence, 
ne souhaitant pas avoir affaire Â lui, mais sentit une main se poser 
sur son À©paule et le forcer À lui faire face. 

Â« -Oy, c'est quoi ton problÀ”me ? l'agressa-t-il 
immÀ©diatement . 

-Hein ? C'est pas moi qui viens dÀ©ranger quelqu'un dans la rue, 
crÀ©tin. Â» dit-il en chassant sa main du revers de la 
sienne . 

AgacÀ©, Kuroo attrapa son poignet, s'apprÀ^tant À continuer les 
hostilitÀ©s, mais s'interrompit en voyant sa main et son poignet 
rouges et gonflÀ©s. 

Â« -Tu t'es pas soignÀ© ? demanda-t-il, incertain. 

-LÂCche-moi ! s'exclama-t-il en essayant de se libÂ©rer de sa prise, 
sans succÀ”s. 

-Pourquoi tu t'es pas soignÀ© ? Â» 

Oikawa s'apprÀ^tait À rÀ©pondre mais se figea en croisant le regard 
de son vis-À -vis. Il y avait une telle intensitÂ© dans son regardâC 1 
Il À©tait furieux et inquiet, et terriblement intimidant, À tel 
point qu'il baissa les yeux de gÂ^ne. 

Â« -Pas rÀ©ussi, marmonna-t-il. 

-Ca veut dire quoi, Â§a ? 

-C'est super dur de se soigner la main ou le poignet tout seul ! Â» 
s'indigna le plus petit. 

Kuroo le regarda avec surprise. Il n'y avait personne pour l'aider ? 
Comment Â©tait-ce possible ? MÂ^me lui avait convaincu Tsukishima de 
l'aider. Est-ce que par hasardâC 1 il À©tait tout seul ? N'avait-t-il 
pas des amis, de la famille, quelqu'un qui s ' inquiÂ”te pour lui ? Il 
À©tait blessÀ©, et tout le monde s'en fichait. Il À©tait blessÀ© par 
sa faute. Kuroo ressentit une pointe de remord À cette pensÂ©e. Bien 
sÀ»r, Oikawa l'avait provoquÀ©, mais il À©tait aussi fautif pour 
s'Â^tre laissÀ© emporter de la sorte. Il hÂ©sita un instant, puis 
pesta en prenant sa dÀ©cision. 

Â« -T'habites oÀ^ ? 

-Hein ? 

-Je vais t'aider À te soigner. T'habites oÀ^ ? Â» 

Oikawa le regarda un instant, interloquÀ©, puis pointa une direction 
du doigt. 



Â« -Par lÀ â€ 1 Â» dit-il encore choquÀ©. 

Le tenant toujours, le brun partit dans cette direction en le 
traînant derriÀ”re lui. Oikawa ne comprenait pas. Pourquoi Kuroo 
l'aidait-il, surtout aprÀ”s l'avoir lui-mÀ^me blessÀ© ? Peut-À^tre 
avait-il pitiÀ© ? Non, ce n'À©tait pas son genre. Alors quoi ? 
Etait-il gentil, finalement ? Est-ce que c'À©tait possibleâ€l qu'il 
soit inquiet pour lui ? La mine toujours renfrognÀ©e, il sentit ses 
joues chauffer lÀ©gÀ” rement . Eait curieux : Kuroo ne l'avait toujours 
pas lÀCchÀ©. Se rendait-il compte de ce qu'il faisait ? De quoi 
avaient-ils l'air, deux hommes qui marchaient dans la rue en se 
tenant la main ? C'À©tait affreusement gÀ^nant. 

Â« -C'est par oÀ^, maintenant ? 

-LÀCche-moi. Â» dit-il en se dÀ©gageant de sa prise. Â« C'est par 
lÀ , suis-moi. Â» 

C'À©tait peut-Â^tre son imagination, mais Kuroo avait l'impression 
que le comportement d' Oikawa avait changÀ©. Peut-À^tre parce qu'il 
À©vitait son regard, mais il avait presque l'impression de faire face 
À un petit animal blessÀ©. Il se surprit À penser qu'il pouvait 
À^tre À©tonnamment adorable, parfois. 

Â« -C'est lÀ , annonÂ§a Oikawa en entrant dans une maison assez 
imposante . 

-â€ 1 T'es riches ? demanda Kuroo, surpris. 

-Non, ce sont mes parents qui le sont. Â» 

OulaâC 1 Vu le ton avec lequel Oikawa lui avait rÀ©pondu, Kuroo se 
doutait que ses relations avec ses parents À©taient compliquÂ©es . Il 
n'osa pas lui poser la question, cela ne le regardait aprÀ”s tout 
pas . 

Â« -Assied-toi, je vais trouver tout seul. Â» lui ordonna Kuroo comme 
s'il À©tait chez lui avant de partir. 

Oikawa lui obÀ©it et s'assit dans son salon, sur son canapÀ©. Il 
regarda son poing blessÀ© et soupira. Il avait mal, c ' et vrai. Et 
Kuroo voulait le soigner alors que c'est en le frappant qu' Oikawa 
s'Â©tait blessÀ©. C'À©tait ridicule. Kuroo revint avec des glaÀ§ons 
enroulÀ©s dans une serviette de table d'une main et des bandages dans 
l'autre. Il s'agenouilla devant lui et attrapa doucement sa main. Il 
l'observa un instant et grimaÀ§a. 

À« -Ca doit faire mal, non ? 

-C'est supportable. À» 

Kuroo lui lanÀ§a un regard emplit de reproches. Quoi, qu'avait-il 
encore dit ? se demanda Oikawa en se renfrognant. Mais le brun essaya 
de faire un effort et se contenta de se reconcentrer sur les 
blessures d'Oikawa. AprÀ”s avoir palpÀ© son poignet et vÀ©rifiÀ© les 
endroits oÀ^ il avait mal, il y dÀ©posa la serviette remplie de 
glaÀ§ons, faisant frissonner Oikawa. Il les laissa pour refroidir et 
reposer son poignet, puis releva son visage vers lui. 



A« -Ca va mieux ? demanda-t-il en connaissant dA©jA la rA©ponse vu 
les mains et les avant-bras dÀ©tendus d'Oikawa. 


-Hm. J'ai plus mal, c'est bon. Â» rÀ©pondit-il sans le 
regarder . 

RassurÀ© qu'il n'ait rien de grave, Kuroo retira la glace et souleva 
doucement sa main pour plus facilement l'entourer de bandages. Une 
fois fait, il caressa lentement sa main molle et sans volontÀ© puis 
referma ses grandes mains sur la sienne. 

Â« -J' comprends pas pourquoi t'es aussi nÀ©gligent avec ta propre 
santÀ© alors que c'est super important pour le volley. Tu aimes le 
volley pourtant, non ? demanda-t-il en le regardant avec 
curiositÀ©. 

-Oui, c'est ce que je prÀ©fÀ”re, rÀ©pondit-il sans grande 
conviction . 

-â€lJ'ai entendu dire que tu t'À©tais blessÀ©, y a pas longtemps, 
parce que tu ne t'À©tais pas assez À©chauffÀ©. 

-â€ 1 


-A quoi tu joues ? 

-Je fais toujours de mon mieux, et quand je suis blessÀ©, je me 
soigne. Tu peux partir, maintenant. Merci de m'avoir soignÀ©. Â» 
dit-il froidement. 

Kuroo fronÀ§a les sourcils et resserra sa prise sur sa main avant de 
la relÀCcher et de se relever en l'affrontant du regard. 

Â« -Va pas t'imaginer des choses, c'est pas parce que je t'ai aidÀ© 
qu'on est potes. Je continuerai toujours À t'empÀ^cher d'avoir 
Hinata . 

-Hu, comme si tu pouvais le faire. Â» 

Kuroo serra les poings de colÀ”re. Il mourait d'envie de lui coller 
son poing dans sa jolie petite gueule. Non, il devait se retenir, 
aussi agaÀ§ant qu'Oikawa pouvait l'À^tre. Il eut une exclamation de 
dÀ©dain et s'empressa de partir, incapable de garder son calme en 
voyant son visage. Il regrettait presque de l'avoir soignÀ©. Oikawa 
entendit la porte claquer, le faisant sursauter, et il baissa la 
tÀ^ te . 

Ses yeux se posÀ”rent sur son poignet blessÀ© et il caressa 
pensivement ses bandages. Il avait vraiment fait du bon boulot en le 
soignant. Il avait remarquÀ© avec quelle douceur il avait manipulÀ© 
son bras, l'avait presque caressÀ© avec ses longs doigts fins, 
dÀ©licats. Il À©tait agaÀ§ant, dangereux, arrogant et avait mauvais 
caractÀ”re, mais il À©tait aussi capable d'une grande douceur et de 
beaucoup de tendresse. MalgrÀ© tout, Oikawa n'arrivait pas À rester 
de marbre avec lui. Il le mettait mal l'aise et ne pouvait 
s'empÀ^cher de l'agresser verbalement. C'À©tait plus fort que lui, il 
ne pouvait pas faire autrement. Il se demanda vaguement si, s'ils 
s'À©taient connus dans d'autres circonstances , ils auraient pu 
s'entendre mieux, voire mÀ^me À^tre amis. Bien sÀ»r que non, c'À©tait 
ridicule . 



_to be continued. . 

_Alors... vous prÀ©fÂ©rez 1 chapitre par semaine, ou 2 chapitres par 
semaine? Comme vous voulez En attendant, petit bÀ^tisier du 
chapitre 01 :D_ 

■A" ■A" ■A" 


><pXem>A sa plus grande surprise, Kageyama ne rÀ©pondit rien et se 
contenta de s'assoir sur un banc proche en soupirant. Il lui 
paraissait abattu et complÂ”tement dÂ©couragÀ©. Kuroo s'assit À 
cÀ'tÀ© de lui.<em> 

Kuroo : . .M' assoir sur un banc 

5 minutes avec toi 
Et regarder le soleil 
Qui s ' en va ~ ... 

Kageyama : -...Te parler du bon temps 
Qu'est mort et je m'en fous 
Te dire que les mÀ©chants 
C'est pas nous ~ ... 

Kuroo : Oh, tu connais? 

Kageyama : Ouais, j'aime bien cette chanson." 

■A" ■jk" ■A" 


><pXem>Mais Tsukki lui claqua la porte au nez.<em> 

Kuroo : "-AÀ“e... Non mais tu m'as vraiment fait mal, lÀ ... C'À©tait 
pas dans le script...! 

Tsukishima : -Oups . . . Excuse..." 

■A" ■A" ■A" 

><pxem>0ikawa le regarda un instant, interloquÀ©, puis pointa une 
direction du doigt. <em> 

_Â« -Par lÀ â€ 1 Â» dit-il encore choquÀ©._ 

Oikawa (aprÀ”s un temps) : "-Ah, mince, me suis plantÀ©, c'est par 
lÀ -bas en fait. 

Kuroo : - . . . 

Oikawa : -Haha, pardon pardon..! 

■A" ■A" ■A" 

><pxem>-â€ 1 J ' ai entendu dire que tu t'À©tais blessÀ©, y a pas 



longtemps, parce que tu ne t'ÀOtais pas assez 
Â©chauf fÀ©. <em> 

_-â€ 1_ 

_-A quoi tu joues ?_ 

Oikawa : "-...J'ai oubliÂ© mon texte... 

Kuroo (soupire) : t'es con... Alors que c'est censÀ© À^tre une scÀ”ne 
sÀ©rieuse . . . 

Oikawa (gÀ^nÀ©) : -Oui ben À§a va, on a juste À la rejouer...! 

■jk" ■jk" ■jk" 


><pXem>A bientÀ't : ) <em> 

_P . S : pour la chanson, c'est Mistral Gagnant, de Renaud 


2 . chapitre 02 

_dÀ©solÀ© du retard, j'ai pas pu poster le chapitre, et puis je l'ai 
oubliÀ©, et puis j'ai re-pas pu... mais c'est bon, À partir de 
maintenant, 1 chapitre le lundi, et 1 chapitre le jeudi =) merci pour 
toutes vos reviews!_ 

chapitre 02 : 

Tout le long de la semaine suivante, Kuroo, qui À©tait rentrÀ© chez 
lui dans la rÀ©gion de Tokyo, n'arrÀ^tait pas de repenser Â cet 
imbÀ©cile de capitaine. Il avait beau faire, il n'arrivait pas À se 
le sortir de la tÀ^te. Il ne savait toujours pas quoi penser de lui. 
Il À©tait agaÀ§ant, arrogant, avait mauvais caractÀ”re, mais il 
n'arrivait pas À le dÂ©tester ou Â lui en vouloir À long terme. Il 
avait un cÀ'tÀ© attendrissant, blessÀ© par la vie et qui donnait 
envie de prendre soin de lui. Curieux, et quelque peu inquiet Â son 
sujet, il envoya un message À Tobio. 

Â« Yo, c'est Kuroo. Tu sais si Oikawa a des amis ? Â» 

Â« ? Je crois pas. Peut-À^tre ses coÀ©quipiers ? Â» 

Kuroo rangea son portable dans sa poche en soupirant. C'est bien ce 
qu'il pensait. Enfin, on À©tait mercredi soir, et il n'avait pas 
cours le vendredi, alors le lendemain soir, il allait de nouveau chez 
ses cousins pour les vacances. Il s'en serait bien passÀ©, il ne les 
aimait pas spÀ©cialement . Le seul point positif À©tait qu'il allait 
pouvoir voir Tobio et ShÂ'yÀ', et Oikawa aussi. 

Le vendredi donc, n'ayant rien À faire, il dÀ©cida d'infiltrer le 
lycÀ©e d'AojÀ', curieux qu'il À©tait de savoir ce que faisait Oikawa. 
Il savait qu'il n'avait pas le droit, mais de toute faÀ§on, personne 
ne ferait attention, alors tout ira bien. Il entra pendant la pause 
du midi, un bento dans son sac, et se rendit comme si de rien 
n'À©tait À l'À©tage des derniÀ”re annÀ©e . Il passa rapidement sa 
tÀ^te dans toutes les salles, mais ne le vit nulle part. Etrange, oÀ^ 
pouvait-il bien À^tre ? Il avait pourtant vu l'À©quipe de volley 
dÀ©jeuner, mais Oikawa n'y À©tait pas. 



Il parcourut le bÀ^timent moderne et propre, scrutant chaque visage 
avec IntÀOrÀ^t, essayant de reconnaître Oikawa parmi la foule. 
Peut-À^tre n'À©tait-il pas lÀ aujourd'hui ? Ce serait bien sa 
chanceâC 1 En dÀ©sespoir de cause, il monta jusqu'au toit oÀ^ il y vit 
une silhouette familiÀ”re assise dos À lui. Ces cheveux chÀCtain 
foncÀ©s enroulÀ©s comme une vague vers la gauche de son visage, aucun 
doute, c'À©tait bien Oikawa. Il s'approcha discrÂ”tement et posa son 
avant-bras sur sa tÀ^te, le faisant sursauter. 

Â« -Yo. Alors c'est vrai, t'as pas d'amis. Â» 

Oikawa releva la tÀ^te et le regarda avec de grands yeux surpris. Il 
lui semblait bien avoir reconnu sa voix, mais le voir avec son 
sourire carnassier, ses cheveux en bataille et ses yeux moqueurs, le 
voir dans de telles circonstances le surprenait encore plus. 

Â« -Kuroo ? Qu'est-ce que tu fais lÀ ? 

-J'ai pas cours, et je m'ennuyais, alors je me suis dit que j'allais 
venir t'embÀ^ter. 

-Mais t'as pas le droit d'À^tre lÀ ! 

-Oh, À§a va, lÀC che-moiâ€ 1 Â» 

Sur ces mots, il s'assit dos À dos contre Oikawa et ouvrit son 
bento, comme si de rien n'Â©tait. Oikawa, qu'il sentait crispÀ© au 
dÀ©but, se dÀ©tendit petit À petit, se laissant aller À la chaleur 
du dos de Kuroo. 

Â« -T'as pas beaucoup de conversation, dis-moiâ€l 
-Tu veux parler de quoi ? 

-Qu'est-ce que j'en sais ? Ca vient tout seul, normalement. 

-Pas lÀ , apparemment. 

-â€ 1 Tu parles de quoi d'habitude ? Â» 

Oikawa garda le silence et baissa la tÀ^te. D'habitude, il ne disait 
rien, il restait silencieux, seul avec son bento, À attendre que le 
temps passe. A part pour ce qui Â©tait de la provocation ou de 
rejeter une dÀ©claration d'une fille, il ne savait pas faire la 
conversation . 

Â« -Eh ben, pas À©tonnant que t'aies pas d'amisâOl marmonna 
Kuroo . 

-Non, c'est pas À©tonnant, je sais. Ce qui est À©tonnant, c'est que 
toi, tu en aies. 

>-Ca veut dire quoi, À§a ? demanda-t-il, sur la dÀ©f ensive . <p> 

-On n'est pas si diffÀ©rents. Je sais bien que si les gens ne 
m'aiment pas, c'est parce que je suis trop honnÀ^te et trop vexant, 
voire mÀ^me dÀ©sagrÀ©able, mais toi-aussi. Alors pourquoi tu as des 
amis ? 

-Sais pas, je suis peut-À^tre gentil ? 



-Hm, peut-À^tre bien. Â» 

Kuroo fut surpris de la rÀOponse du chÀ^tain. Il pensait qu'il allait 
se moquer de lui, ou le traiter d'imbÀ©cile, mais certainement pas 
qu'il acquiesce. Il se releva soudainement, faisant basculer Oikawa 
en arriÀ”re. AllongÀ© sur le dos, son bento vide À cÀ'tÀ© de lui, 
Oikawa le regardait avec surprise, mais sans crainte ni agressivitÀ©. 
Le brun l'observa un instant, ne sachant trop quoi penser de cette 
expression sur son visage angÀ©lique, et finit par lui sourire avec 
amusement . 

Â« -T'es vraiment surprenant comme type ! s'exclama-t-il 
joyeusement . 

-Qu'est-ce que j'ai dit ? demanda-t-il sans comprendre. 

-Tu sais, je pense que tu pourrais avoir plein d'amis si t'À©tais un 
peu plus honnÀ^te envers toi-mÀ^me. 

-Haa ? Mais qu'est-ce que tu racontes depuis tout À l'heure ? Â» 
s ' À©nerva-t-il en fronÀ§ant les sourcils et en se rasseyant. 

Kuroo se pencha vers lui, son visage À quelques cent imÀ”tres de 
celui d'Oikawa qui instinctivement recula. 

Â« -Tu sais, c'est pas en blessant ShÀ'yÀ' et Tobio que tu trouveras 
le bonheur. Si t'es pas honnÂ^te avec les autres, ils finiront par se 
dÀ©tourner de toi. Â» lui murmura-t-il avec un sourire 
effrayant . 

Oikawa regarda avec crainte ce terrifiant garÀ§on qui le dominait de 
toute sa hauteur. Il le savait, bien sÀ»r qu'il le savait, maisâOl 
maisâOl il ne savait plusâ€ 1 ! Et il sentait que Kuroo prenait le 

dessus sur lui, que leur relation de pouvoir se dÀ©sÀ©quilibrait en 
sa faveur, et cela l'effrayait. Il ne voulait pas que Kuroo soit si 
proche de lui, c'À©tait angoissant. Il le regarda avec un certain 
malaise cachÂ© par sa volontÂ© de ne pas dÀ©clarer forfait. 

Soudain, il entendit des voix stridentes hurler son nom et pousser 
des petits cris. Surpris, les deux hommes se retournÀ”rent vers un 
groupe de filles fanatiques d'Oikawa, attroupÀ©es Â la porte. Kuroo 
se redressa et laissa Oikawa faire de mÀ^me et sourire aux filles en 
agitant sa main. 

Â« -Pff, c'est quoi ce sourire crispÀ© ? se moqua-t-il. 

-Tu veux que je fasse quoi d'autre ? Les filles en troupeau sont 
terrifiantes ! 

-C'est pas moi qui vais te contredire lÀ -dessus... Mais tu vois, y a 
plein de gens qui t'aiment bien, non ? 

-Dis pas n'importe quoi. Elles m'aiment pour mon physique et mon 
poste de capitaine. Chaque fois que j'ai acceptÀ© de sortir avec 
l'une d'elle, elle partait au bout de deux semaines, grand 
maximum . 

-Ah bon. J'espÀ”re que tu te trouveras quelqu'un, mais je ne te 
laisserai pas toucher aux deux petits. Â» le prÀ©vint-t-il en 



s ' À©loignant . 

Oikawa le regarda partir, mitigÀ©, puis le vit soudainement s'arrÀ^te 
et se tourner vers lui. Il se trouva frappÂ© de stupeur lorsqu'il vit 
devant lui le visage gracieux de Kuroo illuminÀ© par ses yeux 
intelligents et provocateurs, et ses cheveux en bataille balayÀ©s par 
le vent qui faisait s'envoler quelques unes de ses mÀ”ches sombres 
contrastant avec sa peau pÂCle. 

Â« -Hey, on risque de se voir, ces deux prochaines semaines. A 
bientÀ'tâ€l Â» lui dit-il avec un sourire fÀ©lin. 

Oikawa sentit son visage s'empourprer sous l'intensitÀ© de son regard 
et la beautÀ© et la grandeur de sa silhouette. Heureusement que Kuroo 
s'À©tait retournÀ© et repartait, entraînant les filles avec lui et le 

laissant seul, car il se sentait tout chose et sentait son corps 

chauffer agrÀ©ablement . Il baissa la tÀ^te et sourit. Il ne savait 
pas s'il devait se rÂ©jouir de ce que Kuroo venait de dire ou plutÀ't 

s'en inquiÀ©ter et le considÀ©rer comme une gÀ^ne ou une nuisance. Il 

À©tait affreusement troublÀ©, c'Â©tait nouveau et trÀ”s À©trange. 

De son cÀ'tÀ©, Kuroo sortit de 1 ' À©tablissement et se balada jusqu 'À 
la fin de la journÀ©e de cours, s'ennuyant affreusement. Il 
prÀ©fÀ©rait encore rester avec Oikawa, lui au moins À©tait amusant et 
intÀ©ressant . Contre toute attente, et malgrÀ© sa tendance À lui 
taper sur le systÀ”me, il l'aimait plutÀ't bien, ce crÀ©tin. Il 
soupira en remarquant qu'il À©tait encore en train de perdre son 
temps À penser À lui. Pour se changer les idÂ©es, il se rendit en 
bus À la sortie de Karasuno et arriva pile À la fin des cours. Il 
se mit en retrait pour ne pas se faire entraîner par le flot 
d'À©tudiants libÀ©rÀ©s de leur prison et fonÀ§ant tÀ^te baissÀ©e vers 
le monde extÀ©rieur sans regarder devant eux. Il vit dÂ©passer de la 
foule une tÀ^te blonde À lunettes et, avec un sourire amusÀ©, 
s ' approcha de lui . 

Â« -Yo, binoclard. Â» salua-t-il en passant un bras autour de ses 
À©paules de maniÀ”re familiÀ”re. 

Il le sentit sursauter, puis se tourner vers lui avec surprise et 
grimacer en le reconnaissant. 

Â« -Quelle surprise de te voir iciâ€ 1 

-Fais pas ton timide, je sais qu'au fond t'es content de me 
voir . 

-Tellement au fond que je ne m'en rends mÀ^me pas compte ? 

-Tch, t'es pas trÀ”s charmant. 

-Merci du compliment. Et tes blessures ? 

-C'est nickel. Oh, À§a me rappelle, j'ai oubliÀ©â€l ! Â» 
s'exclama-t-il soudainement. 

Il avait oubliÀ© de demander À Oikawa comment allaient ses 
blessures. Quel imbÀ©cile il faisait ! Bah, il le verrait sÀ»rement 
dans la semaine, il lui demanderait À ce moment lÀ . Pourtant il 
s'À©tait inquiÀ©tÀ© pour lui toute la semaine. Il entendit ShÀ'yÀ' 
l'appeler et se retourna, lÀCchant Tsukishima. 



Â« -Oh, ShÀ'yÀ' ! Comment À§a va ? La forme ? 

-Il a trop d'À©nergie, comme d'habitude, se moqua Kageyama en les 
rejoignant . 

-C'est pas sympaâC 1 T'À©tais venu voir Tsukishima ? Â» demanda 
Hinata . 

Kuroo se retourna et aperÀ§ut au loin le blond s'enfuir. 

Â« -Ah, il s'est À©chappÀ© ! Mais c'est pas lui que je suis venu 
voir. De toute faÀ§on, il ne m'aime pas beaucoup, j'ai 
1 ' impression . 

-Si, pourquoi tu dis À§a ? Je l'entends souvent parler de toi À 
Yamaguchi, et souvent en bien. Il trouve que t'es trÀ”s fort au 
volley, que t'es intÀ©ressant , et il est reconnaissant pour tout ce 
que tu lui as appris au volley. 

-C'est vrai, il a dit À§a ? demanda Kuroo, surpris. 

-Oui, c'est juste qu'il sait pas parler aux gens. Â» 

Kuroo baissa les yeux, pensif. Il pensait vraiment tout cela de lui 
Il croyait pourtant sincÀ”rement que Tsukishima ne 1 ' apprÀ©ciait pas 
Il se sentit soudain lÀ©ger et heureux : il s'À©tait lui-mÀ^me 
beaucoup attachÀ© Â lui, et À©tait rassurÂ© que le blond ne le 
dÀ©teste pas. Mais ce n'À©tait pas pour cela qu'il À©tait venu. Il 
prit Tobio À part et lui demanda Â voix basse : 

Â« -Alors, vous deux, À§a avance ? 

-Non, pas vraiment, avoua-t-il piteusement. 

-'Faut que tu te lances, tu sais ! Tu vas le voir et tu lui balances 
tout ! 

-Je pourrai jamais faire une chose pareilleâCl ! 

-Comme tu veux, mais si tu veux À^tre sÀ»r qu'il tombe dans tes bras 
et pas dans ceux d'Oikawa, t'as intÀ©rÂ^t Â te dÀ©clarer avant la 
fin des vacances, parce qu'aprÀ”s, je pourrai plus rien pour 
toi . 


-â€ 1 


-De quoi vous parlez ? demanda Hinata en s'approchant d'eux. 

-Tobio À©tait en train de me dire combien il aimerait passer une 
partie des vacances chez toi, pour le volley, hein Tobio ? 

-Hu ? â€ 1 Jeâ€ 1 

-C'est vrai, tu veux ? Moi À§a me va. Tu m'appelles quand tu veux, 
lui rÀ©pondit-il avec un grand sourire ravi. 

-D ' accordée 1 

-Alala, je dois y aller. Tobio va te raccompagner chez toi ! Â» 



dA©cida Kuroo de lui-mA^me. 


Pris au dÀ©pourvu, Tobio acquiesÀ§a mollement en se disant que tout 
de mÂ^me, Hinata habitait loinâ€ 1 Ce dernier attrapa sa main et le 
traîna derriÀ”re lui en courant. 

Â« -On va voir qui y arrive en premier ! Â» 

Tobio se retint de lui dire qu'il ne savait pas exactement oÀ^ il 
habitait, et donc qu'il ne risquait pas d'arriver avant lui. 

Pourtant, son orgueil le poussa À accepter le dÀ©fi, aussi 
s ' Â©lanÀ§a-t-il un peu au hasard, dÀ©passant parfois et se faisant 
dÀ©passer par Hinata. Son À©nergie À©tait contagieuse, et lorsqu'il 
Â©tait avec Hinata, il avait toujours la pÂ^che. Ils traversÂ”rent 
rapidement le pan de la montagne en courant et arrivÀ”rent finalement 
devant la maison des Hinata. EssoufflÀ©, Kageyama regarda rapidement 
la petite maison, puis salua Hinata et s'apprÀ^ta À partir. 

Â« -Tu veux pas rester un peu ? demanda Hinata en le regardant avec 
de grands yeux tristes. 

-Ben, jeâ€l C'À©tait pas prÀ©vu, À§a te dÀ©range pas ? demanda-t-il, 
surpris . 

-Non, en plus, il n'y a personne chez moi, je m'ennuieâCl 
-Pf f , gaminâC 1 
-HÀ© ! Â» 

Ils entrÀ”rent et hÀ©sitÀ”rent un instant sur ce qu'ils pouvaient 
faire pour finir par À^tre d'accord sur un film d'horreur. Au dÀ©but, 
Hinata n'À©tait pas trop pour, peureux qu'il À©tait, mais s'À©tait 
dit qu'il Â©tait avec Kageyama et qu'il ne pourrait rien lui arriver. 
Il ferma les volets, mit le DVD dans le lecteur DVD et s'assit À 
cÀ'tÀ© de Kageyama sur le canapÀ©. Il s'assit trÂ”s prÂ”s de lui, 
anxieux de ce qui allait suivre, tremblant d ' apprÀ©hension . 

Kageyama lui jeta un regard en coin et remarqua la grimace sur le 
visage À©clairÂ© par la lumiÂ”re de la tÂ©lÀ©vision d'Hinata. Il 
À©tait beau. Son visage reflÀ©tait toujours ses sentiments, avec une 
sincÂ©ritÀ© et une vÂ©racitÀ© presque effrayante. Tobio aimait 
chacune de ses expressions. Il s'autorisÀ© un sourire en coin 
lorsqu'il le vit dÂ©glutir difficilement, les yeux collÀ©s À 
l'À©cran, puis reporta son attention sur le film. Au bout d'une 
vingtaine de minutes, Hinata se dÀ©tendit et s'exclama : 

Â« -Oh, bah c'est tout, c'est pas si effrayant que- Â» 

Il fut coupÀ© dans sa phrase par un cri strident et une hache 
s'enfonÀ§ant dans la tÀ^te d'un des personnages secondaires. 
TerrifiÀ©, Hinata se jeta contre Kageyama, tremblant, les yeux 
fermÀ©s, et s'agrippa À son t-shirt. Surpris, Kageyama le regarda un 
instant, puis prit conscience du corps chaud contre le sien et 
rougit. Il ne s'À©tait pas attendu À cette rÀ©action, il ne savait 
pas quoi faireâ€ 1 ! Maladroitement, il posa une main rassurante dans 

son dos et le serra un peu plus contre lui. En y rÀ©f lÀ©chissant , 
c'À©tait tellement clichÂ© comme situation que c'en Â©tait presque 
risible . 



Hinata releva ses grands yeux apeurÀ© vers ceux abruptes du brun, 
surpris que ce dernier essaie de le rÀ©conf orter . Il se souvint alors 
que Kageyama À©tait plutÀ't gentil au fond. Il lui sourit avec 
timiditÀ© et enfouit sa tÀ^te contre son torse. C'À©tait chaud et 
agrÀ©able. Tobio sentait le petit corps de Hinata trembler dans ses 
bras. Ah, il À©tait tellement adorable lorsqu'il À©tait effrayÀ©â€l ! 
Il sentit son cÂ"ur bondir dans sa poitrine et son esprit s'engourdir 
agrÀ©ablement . Intuitivement, il dÀ©posa un lÀ©ger baiser sur ses 
cheveux. Hinata sursauta À ce contact et sentit son corps chauffer. 
Il se blottit un peu plus contre lui, cachant son visage rougi de 
gÀ^ne et de bonheur. Il aimait tellement À^tre dans les bras 
puissants et rassurants de Tobioâ€ 1 ! C'À©tait le bonheur. 

Il finit pourtant par se dÀ©coller de lui et, toujours dans ses bras, 
regarda du coin de l'Â"il le film, prÀ”s À se jeter contre Kageyama 
À tout moment. Le film se finit sans que le roux ne quitte les bras 
rassurants de Kageyama, sa tÀ^te posÀ©e contre son torse. Il se 
redressa et le regarda en souriant. 

Â« -Merci, Kageyama ! Â» s'exclama-t-il joyeusement. 

Il s'approcha soudain de lui, posa timidement ses lÀ”vres sur sa 
joue, puis s'empressa de se lever et d'aller retirer le DVD. Kageyama 
resta figÀ©, n'arrivant pas À croire ce qui venait de se passer. Il 
profita du fait qu' Hinata lui tournait le dos pour poser sa main sur 
sa joue et sourire stupidement. Il se ressaisit et reprit son air 
hautain et froid. 

Â« -J- Je vais aller. Merci. 

-DÀ©jÀ ? D ' accordâ€ 1 marmonna Hinata d'un air attristÀ©. 

-On s ' appelle ? 

-Oui, À la prochaine ! Â» 

Kageyama lui adressa un lÀ©ger signe de main et s'empressa de partir. 
Sur le chemin du retour, il repensa aux prÂ©cÀ©dents À©vÀ”nement s et 
sourit amoureusement. Il avait l'air idiot, il s'en doutait, mais il 
À©tait heureux. Il s'À©tait rapprochÀ© d' Hinata, leur relation avait 
fait un pas de gÀ©ant ! Et tout cela, c'À©tait grÀ^ce À Kuro . Il 
sortit son tÀ©lÀ©phone et lui envoya un message de remerciement. 

Â« Ca avance avec Hinata. Merci pour ton aide. Â» 

Il rangea son tÀ©lÀ©phone dans sa poche mais, À peine quelques 
secondes plus tard, il le sentit vibrer. 

Â« Oh ? Qu'est-ce qui s'est passÀ© ? Vas-y raconte, je veux tout 
savoir (dans les moindres dÀ©tails D ) Â» 

Comprenant le sous-entendu À peine cachÀ©, il piqua un fard et 
pianota nerveusement sur les touches. 

Â« Va pas t'imaginer des trucs bizarres, il s'est rien passÀ© ! À”_À© 
On a juste regardÀ© un film, et il a eu peur, il s'est collÀ© Â moi, 
et il m'a embrassÀ© sur la joue. 

Â« Oh, c'est toutâ€ 1 T'aurais dÀ» lui sauter dessus et [â€l] Â» 



Au fur et À mesure de sa lecture, il À©carquilla les yeux et rougit 
de gÀ^ne. Il ne savait pas qu'il À©tait possible de faire Â§a dans 
cette positionâ€l II devait bien avouer qu'il avait lu tout ceci avec 
curiositÀ©â€ 1 

Â« Pas moyen que je fasse tout À§a, et encore moins que je te 
raconteâ€ 1 Merci pour tout et dÀ©solÀ© de t'imposer Oikawa. Â» 

Â« Pas grave. Â» 

Kageyama fronÀ§a les sourcils. Curieusement, son air semblait À^tre 
diffÀ©rent, plus froid et plus sec. Il attendit un instant de voir si 
Kuroo allait approfondir. 

Â« Il est plutÀ't intÀ©ressant , ce type. Â» 

Â« Je supposeâC 1 Â» 

Â« â€ 1 On peut se voir demain ? Â» 

Tobio fut franchement À©tonnÀ© que Kuroo veuille le voir, sans 
compter le ton incertain de son message. Il lui rÀ©pondit 
positivement et lui donna rendez-vous. Il À©tait curieux de savoir ce 
que lui voulait le capitaine de Nekoma. 

_to be continued. . ._ 

_rapide rÀ©ponse aux reviews anonymes : _ 

_Saru : merci, À§a me fait d'autant plus plaisir dans ce cas et 
oui, peu de gens pensent À ce couple, c'est mon but de le rendre 
populaire... huhuhu . . . je les adore *o*_ 

_azerty : j'aime ton pseudo... bref dÂ©solÀ© pour l'attente, 
vraiment... et pas de soucis, la suite et dÀ©jÀ À©crite, et j'ai 
mÀ^me commencÀ© une autre suite et merci pour la review 
=D_ 

_bÀ ^tisier~ 

■jk" ■A" ■A" 


><pxem>0ikawa, qu'il 
À petit, se laissant 
Kuroo . <em> 


sentait crispÀ© au dÀ©but, se dÀ©tendit petit 
aller À la chaleur du dos de 


_Kuroo : Â« -T'as pas beaucoup de conversation, dis-moiâ€l_ Encore 
oubliÀ© ton texte ? 


Oikawa : (honteux) -C'est bon, c'est arrivÀ© une foisâCl !" 

■A" ■A" ■A" 


><pXem>Â« Ca avance avec Hinata. Merci pour ton aide. Â»<em> 

_I1 rangea son tÀ©lÀ©phone dans sa poche mais, À peine quelques 
secondes plus tard, il le sentit vibrer. _ 

Oikawa : Â« TrompÀ© de numÀ©ro ? Â» 



Kageyama : -â€ 1 


* * 


* 


><p>A lundi :D<p> 


3. chapitre 03 

_Vous avez vu? Cette fois-ci, je ne suis pas en retard. . . =D bref, 
nouveau chapitre, en espÀOrant qu'il vous plaise, et encore merci 
pour toutes vos reviews!_ 

_En joy !_ 

chapitre 03 

Â« -De quoi tu voulais me parler ? Â» 

Kuroo se figea et perdit son sempiternel sourire moqueur, 
les sourcils et dÀOtourna le regard. Il n'ÀOtait pas sÀ»r 
lui demander, f inalementâC 1 II se passa une main dans les 
soupira . 

Â« -Parle-moi d'Oikawa. 

-Oikawa ? Si tu veuxâC 1 Qu'est-ce que tu veux savoir ? 

-Tout ce que tu sais de lui, À propos de ses amis, sa 
famille . 

-â€ 1 Je sais pas grand-chose, il ne parle pas beaucoup de lui-mÂ^me. 

Je crois que ses parents ne se sont jamais rÀOellement occupÀOs de 
lui, et il n'a pas de frÀ”res et sÂ"urs . Ah, par contre, il a un 
cousin, beaucoup plus jeune que lui, et qu'il aide À progresser au 
volley, mais j'ai l'impression que son cousin ne le voit que pour 
À§a, et qu'il n'a pas beaucoup d'affection pour lui. 

-â€ 1 Et ses amis ? 

-Je te l'ai dit l'autre jour, il n'en a pas vraiment, enfin, de ce 
que je sais. Â» 

Kuroo resta un instant silencieux, pensif. Contre toute attente, il 
commenÀ§ait À ressentir de la compassion pour Oikawa. Il l'aimait 
plutÂ't bien. 

Â« -Pourquoi t'as jamais essayÀ© de t'entendre avec lui ? 
demanda-t-il soudainement, mais sans reproche, simplement par 
curiositÀ©. 

-Qu'est-ce qui te dit que j'ai pas essayÀ© ? Mais c'est juste que Â§a 
a pas marchÀ©â€ 1 C'est ma faute, j'À©tais trop insistant avec 
lui . 

-Tu te sens coupable ? C'est pour Â§a que t'arrives pas Â lui tenir 
tÀ^te ? 


Il fronÀ§a 
de vouloir 
cheveux et 


-â€ 1 A» 



C'est vrai, il s'en voulait et À©tait convaincu que si Oikawa ne 
l'aimait pas et s'en prenait À Hinata, c'Â©tait À cause de lui. 

Â« -T'es con ou quoi ? S'il t'aime pas, c'est juste À cause de lui, 
c'est un abruti, c'est tout ! C'est quoi cette arrogance ? Tu penses 
vraiment que tout ce qui arrive est liÂ© À toi ? 

-Ahâ€ 1 Non, c'est pasâC 1 Â» 

Kageyama ne savait pas quoi rÀ©pondre . Il n'avait jamais vu les 
choses sous cet angle. Kuroo le regarda d'un air autoritaire et 
agacÂ©. Il À©tait dÀ©cidÂ©ment entourÀ© de crÀ©tins et d ' handicapÀ©s 
des sentiments. Entre Tobio et sa maladresse, ShÀ'yÀ' qui ne faisait 
ni la diffÂ©rence ni le tri dans ses sentiments, Tsukishima qui 
n'avouait et ne montrait jamais rien, et Oikawa qui avait de sÀ©rieux 
troubles À ce niveau ! Ce dernier d'ailleurs Â©tait le pire : 
incapable d'À^tre honnÀ^te envers lui-mÀ^me, et le seul moyen qu'il 
avait de ressentir quelque chose et d'À^tre avec des gens À©tait de 
les blesser et de les faire souffrir. Mais en cet instant, c'est 
plutÀ't Kageyama qui l'intriguait. 

Â« -ToiâC 1 Me dis pas qu'encore aujourd'hui tu veux Â^tre son ami ? 
AprÀ”s tout ce qu'il t'a fait, tu as encore de l'affection pour lui ? 
demanda-t-il sans y croire. 

-â€ 1 Et alors ? Tu devrais le savoir, il est pas si mauvais que À§a, 
il est juste tout seul, c'est pas vraiment sa faute... Â» 
marmonna-t-il, gÂ^nÀ©. 

Kuroo le fixa avec surprise. Il n'arrivait pas À croire que Kageyama 
soit aussi tolÀ©rant, sensible et comprÀ©hensif . Il À©tait tellement 
gentil ! C'en Â©tait presque ridicule. Il Â©touffa un rire attendri 
et posa une main sur sa tÀ^te. Il lui souhaita bon courage et le 
laissa partir, les pensÀ©es encore plus embrouillÀ©es qu'en arrivant. 
Kuroo À©tait vraiment impressionnant, À deviner ses pensÀ©es les 
plus profondes avec une telle facilitÀ©. Kuroo quant À lui resta un 
instant immobile, hÀ©sitant sur la marche À suivre. Devait-il aller 
chez Oikawa ? Il essaya de trouver de bonnes excuses pour ne pas y 
aller, mais il ne pouvait pas constamment se mentir. 

Il retourna chez lui, et 1 ' aprÀ” s-midi , aprÀ”s avoir fait quelques 
recherches, arriva devant ce qui devait Â^tre la maison d'Oikawa. Il 
relu l'adresse marquÀ©e sur un bout de papier entre ses mains, puis 
le numÂ©ro de la maison, lu le nom marquÂ© sur la plaque, essaya de 
chercher dans ses souvenirs s'il s'agissait bien du bon endroit, et 
prit sa dÀ©cision. DÂ©terminÀ©, il rangea le papier dans sa poche, 
prit quelques minutes pour se composer un air dÀ©tendu et amusÀ©, et 
sonna finalement. Il À©tait Â©trangement anxieux. Il entendit 
derriÀ”re la porte des bruits de pas, puis le cliquetis des clefs 
dans la serrure, et la porte s'ouvrit alors sur le visage faussement 
souriant d'Oikawa sourire qui se fana lorsqu'il reconnut son InvitÀ©. 
Il essaya de fermer la porte, mais Kuroo fut plus rapide et colla son 
pied entre la porte et le mur, se le faisant d'ailleurs presque 
broyer . 

Â« -AÀ“e aÀ“e aÀ“e, mon piedâC 1 ! Mais t'es pas bien ma parole ! 

s ' insurgea-t-il . 

-T'as rien À faire ici. Â» 



Kuroo, agacÀ©, attrapa la porte et l'ouvrit en grand, surprenant 
Oikawa qui recula d'un pas. Le capitaine d'AojÀ' le regarda avec 
agacement, se demandant pourquoi le brun venait le harceler jusqu 'À 
chez lui. N'en avait-il pas assez de le tourmenter ? Kuroo lui parut 
hÀ©sitant, presque gÀ^nÀ©. 

Â« -Et dire que je m ' inqulÀ©tais pour toiâ€ 1 finit-il pas 
souffler . 

-Pour moi ? C'est quoi encore ces conneries ? demanda-t-il en 
haussant un sourcil et en croisant les bras, dubitatif. 

-Oui, et ? T'as un problÀ”me avec À§a ? Â» 

Toute sa prÀ©paration aussi bien physique que mentale avait À©tÀ© 
rÀ©duite en miettes À partir du moment oÀ^ il avait vu son visage 
harmonieux mais si agaÀ§ant . Il soupira, essayant de retrouver son 
calme malgrÀ© son À©nervement . 

Â« -Alors, tu vas bien ? demanda-t-il en faisant des 
efforts . 

-Qu'est-ce que À§a peut bien te faire ? rÀ©pondit-il d'un air 
las . 

-RÂ©ponds-moi , c'est toutâC 1 

-J'ai aucune raison de te rÀ©pondre . Â» 

Perdant son calme, Kuroo attrapa brutalement le bras d'Oikawa et le 
serra, le faisant grimacer. 

Â« -Alors, tu vas pas si bien que À§a, hein ? Â» 

Il resserra encore un peu plus sa prise sur son poignet blessÀ©, lui 
faisant pousser un petit cri de douleur. 

Â« -AÀ“eâ€l J'ai mal... ! Kuroo, tu me fais mal ! Â» gÀ©mit-il d'un 
air suppliant. 

TerrifiÀ© par ce qu'il À©tait en train de faire, Kuroo À©carquilla 
les yeux et le lÀCcha. Ce dernier recula, effrayÀ©, en se tenant le 
poignet. Kuroo À©tait pÀ©trifiÀ©. IlâCl II s'À©tait beaucoup trop 
laissÀ© emporterâC 1 ! Il n'avait jamais voulu lui faire du mal, il 

avait juste voulu qu'il lui rÀ©ponde et arrÀ^te de s'opposer À lui. 
Il ne voulait pas qu' Oikawa le regarde avec un air aussi mÂ©fiant et 
sur la dÀ©fensive. Il dÀ©glutit difficilement et se forÀ§a À lui 
faire un petit sourire en levant ses mains en signe de paix. 

Â« -HÀ©, À©coute, je suis dÀ©solÀ©, j'ai pas voulu te faire du mal. 

Je te promets que je te ferai rien, alors laisse-moi voir ton 
poignet, s ' il-te-plait . Â» 

Toujours sur ses gardes et rÀ©ticent, Oikawa plissa les yeux en 
pesant le pour et le contre, hÀ©sitant À lui faire confiance, mais 
mÀ^me s'il avait un peu peur de lui, il ne pouvait croire que Kuroo 
voulait À^tre brutal avec lui. Il voulait lui faire confiance. De 
plus, c'Â©tait À©vident que le brun s'en voulait de l'avoir blessÀ© 
et voulait, en l'examinant et en le soignant, se racheter et se faire 
pardonner. Il baissa les yeux sur son poignet meurtris, hÀ©sitant, 



puis les releva vers ceux attentifs et nerveux de Kuroo, et finit par 
froncer les sourcils en lui tendant la main. 


La tension sur les ÀOpaules de Kuroo disparut et il osa mÀ^me un 
petit sourire satisfait et amusÀ© face À l'air mi-effrayÀ© 
mi-orgueilleux d'Oikawa. Il s ' avanÂ§a vers lui et posa dÀ©licatement 
ses doigts sur sa peau pÀ<:le, puis se ravisa et l' entraîna dans le 
salon oÀ^ il lui demanda de s'assoir. Il s'agenouilla devant lui et 
prit doucement son poignet non bandÀ© entre ses mains. DÀ©jÀ des 
marques rouges apparaissaient lÀ oÀ^ Kuroo l'avait agrippÀ©, ce qui 
lui arracha une grimace de remord. Il y fit abstraction et l'examina 
minutieusement. Il le palpa tout en douceur, notant au passage À 
quel point sa peau À©tait douce et paraissait dÀ©licieuse. 

Â« -HÀ© dis-moi, pourquoi t'as pas gardÀ© le bandage que je t'ai fait 
? Â» demanda-t-il d'un ton accusateur. 

Ca y est. Encore cette sensation. Il avait encore l'impression 
d'avoir fait quelque chose de mal alors qu'il À©tait simplement 
blessÀ©. Il dÀ©testait lorsque Kuroo prenait ce ton, il lui donnait 
irrÀ©sist iblement l'envie de s'excuser. C'est pourquoi il rÀ©pondit 
de maniÀ”re plus abrupte qu'il ne l'aurait voulu. 

Â« -Qu'est-ce que j'y peux ? Je ne peux pas le garder tous les jours, 
je dois bien l'enlever, rien que pour prendre ma douche. Â» 

Kuroo lui jeta un regard curieux, se demandant pourquoi Oikawa lui 
rÀ©pondait sur ce ton. Il ne fit pourtant aucune remarque, se disant 
qu'aprÀ”s son comportement d'i peine quelques secondes, il ne pouvait 
dÀ©cemment pas lui faire la moindre remarque. Il se concentra donc 
sur sa tÀCche et essaya de savoir ce qu'avait Oikawa. 

Â« -Ton poignet est encore plus gonflÀ© et enflammÀ©. Tu devrais 
aller voir un mÀ©decin. 

-Non merci, je prÀ©fÂ”re pas. 

-Comment tu veux te soigner si tu sais mÂ^me pas- ! Laisse tomber, 
s'À©nerva Kuroo. 

-Je t'ai pas demandÀ© de t ' occuper de moi. 

-Je sais. Ho, attends, je saisâCl ! Ca fait mal quand j'appuie lÀ 
? 


-AÂ e ! Oui Â§a fait malâC 1 

-Zut, dans ce cas, tu dois avoir une entorse au poignet. C'À©tait une 
erreur d'avoir mis de la glace, il aurait fallu le garder au chaud. 
J'aurais dÀ» le voir, c'À©tait stupide de ma part. 

-T'es pas mÀ©decinâ€ 1 

-MÀ^me, j'ai À©tÂ© nÀ©gligeant. Si c'est vraiment une entorse, il 
faut que tu achÀ”tes une attelle peut ton poignet, que tu arrÀ^tes le 
sport, et le garde au chaud pendant environ deux semaines. Si tu 
veux, je peux te faire un bandage le temps que tu ailles en acheter. 

Â» 

Oikawa lui marmonna une rÀ©ponse qu'il ne comprit pas et il lui fit 



un sourire amusÀ©. 

Â« -On y va ensemble, tout de suite ? Â» demanda-t-il. 

Oikawa se contenta de hausser les À©paules d'un air indif fÀ©rent , 
cachant que c'À©tait lÀ ce qu'il voulait. Il ne voulait pas y aller 
tout seul, et serait trÀ”s rassurÀ© s'il venait avec lui et prenait 
soin de lui. Il en avait presque oubllÂ© sa brutalitÀ© 
prÀ©cÀ©dente . 

Comme promis, Kuroo lui banda le poignet sous l'Â"il curieux 
d'Oikawa. Une fois fait, Kuroo tapota gentiment son Â"uvre, puis 
caressa sa main. Il l'approcha de son visage et dÀ©posa lentement ses 
lÀ”vres sur le dos de sa main, les yeux fermÀ©s . 

Il les rouvrit alors et les plongea dans ceux surpris d'Oikawa. Ce 
dernier se sentit transpercÀ© par son regard et frissonna 
dÀ©licieusement . Il sentait son corps se rÀ©chauffer et dÀ©tourna le 
visage, gÀ^nÀ©. Kuroo eut un petit sourire amusÀ© et provocateur 
alors qu'il resserrait sa poigne sur ses doigts froids. 

Â« -C-C'À©tait pour quoi ? demanda Oikawa, faisant À©videmment 
rÀ©fÀ©rence au prÀ©cÂ©dent baiser. 

-Tu sais, c'est ce qu'on appel un Â« bisou magique Â» . T'es censÀ© 
avoir moins mal. 

-Tch, chui pas un gamin. Â» 

Kuroo se redressa, la main d'Oikawa encore dans la sienne, et 
l'invita À faire de mÀ^me. L'air toujours faussement renfrognÀ©, il 
se leva et retira sa main en rÀClant avant de partir en direction de 
la pharmacie, suivi de prÀ”s par le brun. Ce dernier marchait 
tranquillement, les mains dans les poches et en sifflotant, loin de 
se douter du trouble d'Oikawa dont il À©tait l'origine. 

Ils allÀ”rent acheter l'attelle et Oikawa grimaÀ§a en la mettant. Il 
n'aimait pas la sensation de l'attelle sur sa peau, et savoir qu'il 
n'allait pas pouvoir faire de sport pendant deux semaines 1 ' agaÀ§ait . 
Le remarquant sÀ»rement, Kuroo lui donna un coup de coude complice et 
lui offrit quelques mots d'encouragement. Oikawa ne rÀ©pondit rien, 
ne souhaitant pas l'insulter et peu dÀ©sireux À©galement de le 
remercier. Ils se retrouvÀ”rent devant chez Oikawa et, alors que 
Kuroo comptait s'en aller, Oikawa le retint. 

Â« -C'est tout ce que tu À©tais venu faire ? Â» 

Le brun se souvint alors qu'il À©tait certes venu voir comment il 
allait, mais aussi pour lui parler de Kageyama. Il le regarda avec 
hÀ©sitation, ne sachant pas vraiment comment aborder le sujet sans 
qu' Oikawa ne se braque. Il finit par soupirer en se disant que 
d'habitude il ne se prenait pas autant la tÀ^te et faisait comme il 
l'entendait. Mais les yeux curieux d'Oikawa posÀ©s sur lui le 
transperÂ§aient de part en part et lui donnait envie de le mÂ©nager 
un minimum. 

Â« -HonnÀ^ tement , pourquoi t'es comme À§a avec Kageyama ? Qu'est-ce 
qu'il t'a fait ? 

-â€ 1 Rien en particulier. 



-Alors pourquoi tu le harcÂ”les comme À§a ? 

-Il m'À©nerve. Ilâ€l II rÀ©ussit toujours tout. Alors que moi je 
m'entraîne plus que n'importe qui aux passes, lui y arrive en ne 
faisant presque rien. Il a toujours tout ce qu'il veut. Au moins 
avant il À©tait tout seul, mais maintenant il a des amis, et il a 
mÀ^me Hinata. C'est injusteâCl ! 

-SÀ©rieusement ? C'est juste une histoire de jalousie ? Â» demanda 
Kuroo d'un air dÀ©goutÀ©. 

Oikawa ne put soutenir ce regard. C'À©tait blessant. Il baissa la 
tÀ^te et rougit de honte. 

Â« -T'as jamais essayÀ© d'À^tre ami avec lui ? 

-Eh ? N-Non... Â» rÀ©pondit-il avec surprise. 

Il n'y avait mÂ^me jamais songÀ©. 

Â« -T'es vraimentâC 1 Tu sais que t'es plus vieux que lui, t'es censÀ© 
À^tre plus mature. Il te l'a sans doute jamais dit, mais lui ne te 
dÀ©teste pas, mais pas du tout. Alors que t'es aussi gamin et 
mÀ©chant avec lui, Kageyama ne t'en a jamais tenu rigueur, au 
contraire. Il t'apprÀ©cie, et est convaincu que c'est À cause de lui 
que tu es comme À§a. Tu comprends pas ? Il se sent coupable alors 
qu'il a rien fait, et toi tu refuses sa gentillesse juste parce que 
tu es jaloux ? Tu ne le mÀ©rite vraiment pas. Â» 

Oikawa, figÀ©, le regarda avec stupeur. Il n'arrivait pas À croire 
ce que lui disait Kuroo. Mais si tout ce qu'il disait À©tait vrai, 
alors Oikawa s'À©tait vraiment comportÀ© comme le pire des enfoirÀ©s. 
MÀ^me lui qui Â©tait censÀ© Â^tre sans cÂ"ur ne pouvait rester de 
glace en sachant que la personne qu'il persÀ©cutait lui portait en 
rÀ©alitÀ© de l'affection. Siâ€ 1 Si tout À©tait vrai, c'À©tait 
horribleâC 1 ! Oikawa se sentit soudainement nausÀ©eux. 

Â« -Qu-Qu ' est-ce que tu racontes ? MÂ^me si c'À©tat vrai au dÀ©but, 
c'est impossible qu'il m'apprÀ©cie aujourd'hui, aprÀ”s tout ce que je 
lui ai fait, nia-t-il avec un rire nerveux. 

-Il n'a pas abandonnÀ©. Il fait parti des rares personnes qui croient 
encore qu'il y a du bon en toi, lui dit Kuroo en lui lanÂ§ant un 
regard d'une intensitÀ© dÀ©rangeante . 

-Je ne te crois pasâ€ 1 Â» murmura-t-il d'une voix tremblante en 
hochant la tÀ^te de gauche À droite et en reculant. Â« Je ne te 
crois pas ! Â» 

Il se retourna, courut jusqu 'À chez lui et claqua la porte avant de 
la verrouiller. Il entendit Kuroo taper contre la porte en 
l'appelant, mais ne lui ouvrit pas. Les yeux À©carquillÀ©s d'horreur, 
il posa ses mains sur ses oreilles et se laissa glisser contre la 
porte. Assis par terre, il ferma les yeux et se recroquevilla. Il ne 
voulait pas entendre Kuroo crier son nom À quelques cent imÀ”tres de 
lui, derriÀ”re une porte. Il ne voulait pas que tout cela soit 
vrai . 

Son mondeâ€ 1 II avait rÀ©ussi À trouver un À©quilibre dans son monde 



en se disant que son animositÀ© envers Kageyama À©tait rÀ©ciproque, 
que personne n'À©tait attachÂ© À lui, et mÀ^me s'il À©tait censÀ© 
À^tre heureux d'apprendre que d'autres personnes l'aimaient, il ne le 
pouvait pas. Toutes ses certitudes, tout son monde cruel mais 
pourtant rassurant oÀ^ il À©tait tout seul, tout volait en À©clat. Il 
ne pouvait pas accepter que Kageyama l'apprÀ©cie, car il ne pouvait 
pas supporter une telle culpabilitÀ©. C'À©taitâ€l II ne pouvait 
pasâ€ 1 II ne voulait pasâ€ 1 ! C'À©tait trop soudain, trop 

dÀ©stabilisant . Il se refusait À croire les mots de Kuroo. 

Il entendit alors que Kuroo arrÀ^ta de tambouriner À sa porte. 
Quelques instants plus tard, il vit une feuille passer sous sa porte 
et entendit les pas du Kuroo s'À©loigner, jusqu 'À disparaître. 
Toujours troublÀ©, il tendit une main hÀ©sitante vers le bout de 
papier pllÀ© en deux, l'attrapa, l'ouvrit, et dÀ©chiffra les mots qui 
s'y Â©talaient. 

Â« Te plains pas que tu es seul alors que tu refuses tous ceux qui 
veulent À^tre tes amis. Â» suivi de son numÀ©ro de tÀ©lÀ©phone 
portable . 

Oikawa ne savait plus quoi penser. Kuroo disait des choses tellement 
vexantes et blessantes, mais À©tait pourtant gentil. Par exemple, il 
lui À©crivait tout cela sans prendre de pincettes, mais lui laissait 
tout de mÀ^me une À©chappatoire en lui donnant son numÀ©ro de 
tÀ©lÀ©phone . Il Â©tait perturbant, ce garÀ§on. Oikawa hÀ©sita un 
instant, mais dÀ©cida de froisser le papier entre ses doigts. 
Pourtant, il ne put se rÂ©soudre À le jeter dÂ©f init ivement , et le 
mit religieusement dans la poche de son pantalon. 

Il refusait de le croire, et il ne voulait plus jamais le voir, ce 
garÀ§on qui dÀ©truisait son petit monde tranquille et en faisant un 
champ de ruines. Il s'en fichait, de tout ce qu'il lui disait, il 
allait continuer comme avant, sans prendre en compte ces derniÀ”res 
minutes. Non, il allait tout simplement ne pas prendre en compte 
l'existence mÀ^me de Kuroo, il allait oublier qu'il le 
connaissait . 

DÀ©terminÀ©, il attrapa son tÀ©lÀ©phone et envoya un sms À Hinata, 
l'invitant À sortir le lendemain. 

_To be continued. . ._ 

_Alors, alors? Ca avance un peu, leur histoire, non? Et oui, j'aime 
bien titiller un peu mes personnages =)_ 

_Place au bÀ^tisier!_ 

■A" ■A" ■A" 


><pxem>Â« -AÀ“e aÀ“e aÀ“e, mon piedâ€ 1 ! Mais t'es pas bien ma 

parole ! s'insurgea-t-il. <em>C'est la deuxiÂ”me fois dans l'histoire 
que je me prends une porte ! Y en a marre À la fin ! 

Oikawa : -C'est pour donner une dimension un peu dramatique, tu 
saisâCl Et cette incapable d'auteur n'a trouvÀ© que ce moyenâC 1 

■A" ■A" ■A" 


><pXem>A« -AA eâ€ 1 J'ai mal... ! Kuroo, tu me fais mal ! A» 



gÀ©mit-il d'un air suppliant . <em> 

Kuroo : *fort rougissement* 

Oikawa : -â€lQuoi ? 

Kuroo : -R-Rien, c'À©tait justeâ€ 1 gÀ©nial comme bruitâ€ 1 Et la tÀ^te 
que tu as faite aussiâ€l 

Oikawa â€" gÀ^nÀ©- : Qu-Qu' est-ce que tu racontes ? Contente-toi de 
lire le texte ! 

■A" ■jk" ■A" 

><p><em>-Alors pourquoi tu le <em>marcÀ” le â€ 1 . 

Oikawa â€" pouffant de rire- : -â€l C'est pas Marcel, c'est 
KageyamaâC 1 

Kuroo : -... ma langue a fourchÀ©â€ 1 et arrÀ^te de rire ! 

■A" ■A" ■A" 

><pxem>A jeudi =D<em> 


4 . chapitre 04 

_hÀ©hÀ©, en retard... pardon, j'ai pas eu le temps... mais lÀ , c'est 
bon, À§a devrait aller =D de toute faÀ§on, il ne reste pas tant de 
chapitres, il en reste encore 2 ou 3 aprÀ”s celui-lÀ ( + une suite 
:D ) . Sinon, merci pour toutes vos reviews, elles me font toujours 
autant plaisir _ 

_En joy !_ 

_chapitre 03_ 

En dÀ©sespoir de cause, il envoya un sms quelque peu dÀ©sespÀ©rÀ© À 
Kuroo, lui demandant s'il avait des nouvelles d'Hinata ou d'Oikawa. 
Kuroo demanda À Hinata par sms oÀ^ il allait le lendemain, et ce 
dernier lui rÀ©pondit tout simplement qu'ils allaient, lui et Oikawa, 
À l'aquarium. Kuroo et Kageyama se donnÀ”rent rendez-vous lÀ -bas, 
Kageyama souhaitant dÀ©sespÀ©rÂ©ment faire quelque chose pour 
protÀ©ger Hinata, et Kuroo voulait revoir Oikawa. 

Cela faisait une semaine qu'il ne l'avait plus revu, et il 
s ' inqulÀ©tait pour lui. Il pouvait tout À fait imaginer ce qui se 
passait dans sa tÀ^te, et que ses paroles dÀ©sagrÀ©ables À entendre, 
il les ait tout simplement ignorÀ©s ou mÀ^me effacÂ©s de sa mÀ©moire. 
Mais il voulait le voir il n'arrÀ^tait pas de penser À lui, et À 
son air torturÂ© qu'il arborait parfois. Il ne voulait plus le voir 
arborer ce visage. 

Lorsqu'il arriva, il remarqua tout de suite l'air dÀ©primÀ© 
qu'essayait de cacher le plus jeune. Il s'approcha furtivement de lui 
et passa un bras autour de ses À©paules, le visage trÀ”s prÀ”s du 
sien . 

Â« -Yo ! C'est quoi cette tÀ^te de dÂ©terrÂ© ? 



-Kuroo ! Merci de venir avec moi aujourd'hui. 

-C'est rien, t'en fait pas. Mais dis-moi, t'as l'air crispÀ© depuis 
tout À 1 ' heure . 

-Ben, c'estâCl t'es assez tactileâCl et pas moi. 

-Ha ? Je savais pas, À§a ! T'as des cÀ'tÀ©s plutÀ't mignons, en fait, 
s'exclama-t-il en le serrant un peu plus et en frottant sa joue 
contre celle de Tobio. 

Le plus petit protesta sans grande conviction, se laissant un peu 
rÀ©conforter par son ainÂ©. Kuroo fut ravi de voir qu'il retrouva 
rapidement le moral. Il l'aimait bien, ce petit, il À©tait plutÀ't 
amusant. Il ne comprenait pas comment Oikawa faisait pour le 
dÀ©tester. Il À©tait pourtant adorable, sous ses airs renfrognÀ©s, ce 
gamin ! 

Ils parcoururent rapidement les aquariums emplis de poissons colorÂ©s 
et, soudainement, ils virent Oikawa et Hinata. Alors que Kuroo 
avanÂ§ait dÀ©jÂ vers eux, Kageyama attrapa sa manche, l'empÂ^chant 
de continuer. Kuroo se retourna pour lui demander ce qui lui arrivait 
mais se ravisa en remarquant son air tourmentÀ© et incertain. 

Â« -Et siâ€l Et si Hinata avait vraiment envie d'À^tre avec Oikawa, 
qu'il prÀ©fÀ©rait À^tre avec luiâ€ 1 Est-ce que j'ai le droit de 
m'interposer ? J' veux direâC 1 Je sais que normalement je devrais 
juste souhaiter son bonheur, mais en vrai, j'ai envie d'À^tre avec 
lui, et mÀ^me s'il prÂ©fÂ”re rester avec Oikawa, j'ai pas envie de le 
lui laisserâCl ! Est-ce queâ€ 1 je le mÀ©rite ? Â» 

Kuroo le regarda d'un air grave, comprenant ce qu'il essayait 
d'exprimer avec tant de maladresse. Il posa ses mains sur ses 
À©paules et Kageyama le regarda avec doute. 

Â« -C'est À Hinata de le dÀ©cider. Ni Oikawa, ni moi, ni mÀ^me toi, 
mais ShÀ 'yÂ ' . 

-â€ 1 Tu dis des trucs super matures parfois. Ca fait bizarre venant de 
toi. Â» 

Kuroo lui fit un sourire idiot et lui tapota le sommet du crÀ^ne avec 
affection . 

Â« -AmÂ”ne-toi , on va pas les laisser roucouler 
tranquillement . 

-Dis, je me demande depuis un p'tit tempsâC 1 II se passe quelque 
chose entre toi et Oikawa ? Â» 

Kuroo ne rÂ©pondit rien mais son regard se fit lointain. Il n'insista 
pas plus et le suivit vers les deux garÀ§ons . Son cÂ"ur se serra 
lorsqu'il vit Oikawa passer un bras autour des Â©paules d' Hinata, 
caressant son bras, sans que cela ne semble le dÀ©ranger le moins du 
monde. De quel droit le touchait-il aussi facilement ? Il fronÂ§a les 
sourcils, jaloux. Kuroo le vit s'agacer et cela lui arracha un 
sourire. Il retrouvait enfin son esprit combattif. Comme si de rien 
n'À©tait, ils s ' approchÀ”rent et lorsque Oikawa les vit enfin, il 
grimaÀ§a . 



Â« -Salut, vous deux, salua Kuroo d'un air provocateur. 

-Kuroo et Kageyama, quelle coÀ“ncidence ! C'est gÀ©nial de vous voir 
ici ! Â» s'exclama Hinata avec un immense sourire innocent. Â« On va 
pouvoir continuer tous les quatre ! 

-Je suis pas sÂ»r que ce soit une bonne idÀ©eâ€ 1 marmonna Kageyama en 
fusillant Oikawa du regard. 

-T'as raison, vous devriez partir et me laisser avec-Â» 

Avant qu'il ne puisse finir sa phrase, Kuroo attrapa son visage entre 
ses mains et profita de sa bouche grande ouverte pour y poser la 
sienne et y faire pÀ©nÀ©trer sa langue. Les yeux fermÀ©s, il joua un 
instant avec celle d'Oikawa, mÀ©langeant leur salive et leur souffle. 
Sa langue caressait sa voisine entre leurs deux bouches et continua 
durant de trÂ”s longues secondes, ses mains sur ses joues rougies 
l'empÀ^chant de faire le moindre geste. 

Il recula finalement, coupant leur À©change dont ne subsistait plus 
qu'un filet de salive reliant leurs deux bouches. Leur respiration 
Â©tait saccadÀ©e, anarchique. Oikawa n'arrivait toujours pas À 
rÀ©aliser ce qu'il venait de se passer. 

Reprenant ses esprits, il s'Â©loigna et essuya du revers de la main 
sa bouche, fixant Kuroo de ses yeux choquÀ©s . Son cÂ"ur battait la 
chamade, et son corps tremblait. Son esprit À©tait affreusement 
embrumÀ©, mais il remarqua malgrÀ© tout Kuroo qui se lÀ©cha les 
lÀ”vres avec appÂ©tit, le fixant intensÀ©ment . Ne sachant comment 
rÀ©agir alors que ses joues chauffaient toujours plus, Oikawa se 
retourna et essaya de s'enfuir, mais Kuroo l'attrapa par la main. 

Â« -Ne fuis pas ! Â» le gronda Kuroo. 

Oikawa abandonna et le laissa le retenir. Il refusa pourtant de se 
retourner, il ne voulait pour rien au monde lui montrer cette 
expression aussi honteuse. Kuroo comprenait ce qu'il devait se dire 
et n'insista pas, surtout alors qu'il sentait la main d'Oikawa 
trembler dans le sienne. De sa voix grave et sensuelle, il lui 
murmura au creux de l'oreille : 

Â« -C'est quoi, cette adorable rÀ©action ? C'À©tait ton premier 
baiser ? Â» 

Oikawa sursauta et retourna la question dans tous les sens dans sa 
tÀ^te. Kuroo lui donnait lÀ 1 ' opportunitÀ© d'expliquer sa rÀ©action 
sans que cela n'ait rien de suspect. La tÀ^te toujours baissÂ©e, il 
mentit en rÀ©pondant : 

Â« -Ou-Ouaisâ€l Â» 

Il entendit Kuroo rire dans son dos. 

Â« -Q-Quoi, pourquoi tu rigoles ? 

-Non, c'est rien. Â» 

A vrai dire, Kuroo ne le croyait pas, c'À©tait impossible qu'il n'ait 
jamais embrassÀ© qui que ce soit, mais si toutefois c'À©tait vrai, il 



n'en AOtait pas mA©content . Il avait envie de le titiller en lui 
demandant ce qu'il avait pensÀ© de ce baiser, de le toucher encore 
plus, de lÀ©cher et mordiller son oreille roupie. Il n'en fit 
pourtant rien, et se contenta de sourire avec amusement. Soudai, 
Oikawa releva la tÀ^te et regard autour de lui. 

Â« -OÀ^ est-ce qu'ils sont passÀ©s ? 

-Tobio et ShÀ'yÀ' ? Ils sont partis depuis longtemps. Â» 

En effet, en les voyant s'embrasser, Kageyama en avait profitÀ© pour 
entraîner un Hinata rouge de gÀ^ne loin des deux autres. Hinata 
repassait dans sa tÀ^te les images de ses deux amis s'embrasser. La 
tÀ^te baissÀ©e et les joues encore rosies, il marchait À cÀ'tÀ© de 
Kageyama sans oser le regarder. 

Â« -D-Dis, Kageyama, j'ai pas rÀ^vÀ©, hein ? Ils se sont embrassÀ©s, 
hein ? demanda-t-il incertain. 

-Ouaisâ€l Ca te dÀ©range pas, que ce soient deux hommes ? 

-Non, pas du tout ! Je trouve mÀ^me À§aâ€ 1 plutÀ't mignon. 

-â€ 1 Et t'es pas triste ? demanda Tobio en lui jetant un discret coup 
d'Â"il . 


-Pourquoi je serais triste ? demanda Hinata À son tour, ne 
comprenant pas pourquoi Tobio lui demandait une telle chose. 

-Pour rien. Â» 

Ils marchÀ”rent un instant en silence, prÀ^tant À peine attention À 
ce qui les entourait. Essayant de briser la glace, Kageyama lui 
proposa Â boire, ce que Hinata accepta. 

Â« -En tout cas, c'est sÀ»r, Kuroo a une maniÀ”re d'embrasser 
trÀ”sâ€l À©rotique. Â» 

A l'entente de ce dernier mot, Hinata recracha ce qu'il avait dans la 
bouche et le regarda d'un air choquÀ© en rougissant. Se souvenant des 
conseils de Kuroo, le brun prit son courage À deux mains, oublia sa 
timiditÀ©, et prit les devants. Il se pencha vers lui, posa une main 
sur sa joue et caressa ses lÀ”vres mouillÀ©es, doucement, de ses 
longs doigts fins. 

Â« -Eais attention quand tu boisâ€l Â» murmura-t-il de sa voix la 
plus sensuelle. 

Le visage d' Hinata rougit soudainement alors qu'il le regardait avec 
gÀ^ne. Il bafouilla quelques mots et baissa les yeux. Kageyama quant 
À lui, malgrÀ© son apparente assurance, n'arrivait pas À rÀ©aliser 
son audace. Mais c'À©tait Â§a, la drague, l'À©ternelle 
incertitude . 

Â« -Hm, je ferai attentionâ€l Â» dit-il en tournant la tÀ^te sur le 
cÀ 'tÀ©. 

Kageyama le lÀ^cha et recommenÀ§a À marcher. Il eut la surprise de 
sentir la main d'Hinata se glisser dans la sienne et la serrer 
timidement . 



Â« -Kageyamaâ€ 1 Kageyama, j'aime bien À^tre avec toi. T'es plus 
gentil encore qu'Oikawa. Â» 

Kageyama ne sut quoi rÀOpondre et se contenta de serrer gentiment 
cette petite main dans la sienne. 

De son cÀ'tÀ©, Oikawa avait retrouvÀ© son calme et Kuroo l'avait 
lÀCchÀ©, mais un silence pesant s'À©tait installÀ© entre eux. Kuroo 
n'avait rien de spÀ©cial À dire, et Oikawa n'osait pas lui demander 
pourquoi il l'avait embrassÀ©. SÀ»rement l'avait-il fait pour attirer 
son attention, et laisser Hinata et Kageyama s'À©chapper. Il 
n'arrivait pas À choisir s'il en À©tait rassurÀ© ou au contraire 
triste . 

Â« -Au fait, et ton bras ? Â» demanda soudainement Kuroo. 

Oikawa posa son regard sur son attelle. 

Â« -Hm, À§a va. Toujours blessÀ©, mais À§a va mieux. 

-Tant mieux. Tu continues À draguer Hinata ? 

-Oui, et je me fiche de ce que tu peux dire. 

-âOlFais comme tu veux. Â» dit-il en soupirant. 

Un nouveau silence s'abattit. Oikawa À©tait mitigÀ© : 
le laisser lui dicter sa vie, mais cette situation ne 
pas spÀ©cialement . Il n'avait rien fait de mal, alors 
avait-il tant de remords ? C'est Kuroo qui lui imposa 
il ne faisait que se dÂ©fendre, ilâ€l ne faisait rien 

Â« -Ca fait dÀ©jÂ une semaine qu'on s'À©tait pas vu, fit remarquer 
Kuroo . 

-Et quoi, je t'ai manquÀ© ? le provoqua Oikawa. 

-J'À©tais inquiet. 

-Qu'est-ce que tu racontes ? C'est juste une petite entorse, À§a va 
pas me tuer. 

-Je parlais pas de À§a. 

- ? Quoi alors ? 

-C'est pour ce qui se passe dans ta tÀ^te que j'À©tais inquiet, 
dit-il en posant une main sur sa tÀ^te, entre ses cheveux, et la 
tournant pour qu'il lui fasse face. 

Son visage n'À©tait qu'À quelques cent imÀ”tres du sien. Kuroo 
essayait de rÀ©sister À ces grands yeux surpris et À ces lÀ”vres 
rouges entrouvertes. Il mourait d'envie de l'embrasser de nouveau. Il 
remarqua avec satisfaction les joues de Tooru prendre de trÀ”s 
lÀ©gÀ”res couleurs, le rendant À©tonnamment mignon et dÀ©sirable. Ah, 
c'est mauvais, il n'allait pas rÀ©ussir À se retenir. 

Â« -C'est quoi cette ambiance sÀ©rieuse, depuis tout À l'heure ? Â» 
s'exclama-t-il en lui tapotant le sommet du crÀCne. Â« -Qn est À 


il refusait de 
lui plaisait 
pourquoi 
it des choses, 
de malâC 1 



l'aquarium, amusons nous ! Â» 


Sur ces mots, il lui sourit et attrapa son poignet valide, 

1' entraînant À sa suite. Au dÂ©but surpris, Oikawa se laissa faire, 
toujours un peu ailleurs et pensif. Kuroo essayait de faire de son 
mieux pour le faire se sentir À l'aise et dÂ©tendre 1 ' atmosphÂ”re, 
sans grand succÀ”s. Il le voyait le suivre et regarder les aquariums 
sans grand intÂ©rÀ^t. Peu À peu, le brun perdit lui-aussi son 
entrain et sa bonne humeur. Il voulait l'aider À se sentir bien, 
mais il devait avouer qu'il ne le connaissait pas assez. En 
dÀ©sespoir de cause, il soupira. 

Â« -T'À©tais plus souriant avec Hinataâ€ 1 

-Evidemment, je draguais. 

-Moi, en gÀ©nÀ©ral quand je souris, les gens ont tendance À avoir 
peurâ€ 1 

-Huhu, j'imagine trÀ”s bien la scÀ”ne. Â» dit-il avec un lÀ©ger 
rire . 

Le cÂ"ur de Kuroo s'emballa lorsqu'il entendit ce doux rire. Soudain 
le regard d'Oikawa s'À©claira alors qu'il s'exclamait : 

Â« -Regarde, des tortues ! Â» 

Il attrapa le poignet de Kuroo et courut vers l'aquarium. Il le 
lÀCcha ensuite et se colla À la vitre, un sourire À©merveillÀ© aux 
lÀ”vres, admirant les bÀ©bÀ©s tortues dans le petit vivarium. 

Â« -Owww, regarde comme elles sont trop mimis ces petites tortuesâ€ 1 
! Ce sont mes animaux prÀ©fÀ©rÀ©s ! expliqua-t-il, rayonnant de 
bonheur . 


-Je vois À§aâ€ 1 


-HÀ©, te moque pas ! C'est la premiÀ”re fois que j'en vois 

I 


-SÀ©rieux ? T'À©tais jamais allÀ© À un aquarium ou un zoo ? 

-Non, j'ai jamais vu l'intÀ©rÀ^t d'y aller tout seul, autant regarde 
Â la tÀ©lÂ©. Â» 

Oikawa ne sembla pas se rendre compte de la tristesse de ces paroles 
Kuroo se sentait dÀ©solÀ© pour lui. MalgrÀ© tout, Oikawa pouvait 
encore faire ce genre de tÀ^te, il À©tait magnifique. Il s'approcha 
À son tour du vivarium et colla son À©paule À celle d'Oikawa. 

Â« -C'est vrai qu'elles sont mignonnes. 


-Pas vrai ? Toi aussi tu trouves qu'elles sont trop chou ? 
s'excita-t-il en retournant son visage lumineux et innocent vers lui 
le surprenant . 

-O-Ouais, je supposeâC 1 Â» 

_Mais pas aussi mignonnes que toi_, se dit-il. Cette semaine À ne 
pas le voir lui avait fait comprendre qu'il À©tait trÀ”s attachÀ© Â 



ce garÀ§on solitaire, manipulateur et malhonnÀ^te, mais tellement 
adorable et amusant. Doucement, il remonta sa main le long du bras 
d'Oikawa, ferma les yeux en inspirant son odeur. Il voulait 
continuer, le toucher encore plus. Il se pencha Â son oreille et 
expira doucement. Il frotta son nez contre son cou. 

Â« -Ta peau est incroyablement douce, et tu sens bon. Â» 

Il passa lentement ses doigts le long de sa nuque et commenÀ§a À 
dÀOposer une sÂ©rie de baisers le long de sa mÀ^choire. Il sentit 
Oikawa se tendre sans pour autant s'À©loigner, et rester immobile, 
les yeux rivÂ©s sur la vitre. 

Â« -T'as la chaire de poule. C'est si bon que tu en frissonnes ? Â» 
lui susurra-t-il À l'oreille. 

Il le sentit avoir un sursaut et le vit rougir, fixant 1 ' intÀ©rieur 
du vivarium par peur de croiser le regard de Kuroo. Joueur, il lui 
mordilla discrÀ”tement le lobe, lui arrachant une exclamation de 
surprise. HÀ©sitant, Oikawa tourna lentement son visage vers le sien 
et posa ses lÀ”vres sur les siennes. Au dÀ©but timide, le plus petit 
prit peu À peu de l'assurance et approfondit le baiser, se sentant 
presque brûler. 

Â« -J'ai envie de toiâ€ 1 Â» murmura le brun, sensuellement. 

Oikawa acquiesÀ§a et Kuroo attrapa sa main pour l'entraîner jusqu 'À 
chez lui. Oikawa ne savait pas pourquoi il avait acceptÀ©, mais il le 
dÀ©sirait plus que tout en cet instant. Il mourait d'envie que Kuroo 
le touche, encore plus, partout, avec ses grandes mains gentilles et 
rassurantes mais aussi joueuses et malicieuses. Il ne pouvait 
dÂ©tourner son regard de son corps. 

Au mÂ^me moment, Hinata et Kageyama, qui avaient fini la visite, 
rentraient chez le plus petit. Kageyama avait À©tÀ© invitÀ© À dormir 
chez lui et le brun avait dÀ©cidÂ© que ce soir sera le grand soir. Ce 
soir, il allait se dÀ©clarer. Il À©tait nerveux, mais À©galement 
excitÀ© Â 1 ' idÀ©e d'enfin tout lui avouer. Par chance, Hinata alla 
prendre une douche, laissant le temps À Kageyama de trouver comment 
lui avouer son amour. Le problÂ”me À©tait qu'il n'osait pas lui dire 
en face, il lui semblait impossible de pouvoir dire ces mots À voix 
haute . 

Finalement, lorsque Hinata sortit de la salle de bain, les cheveux 
humides, il trouva par terre un papier pliÀ© en deux. Il le ramassa, 
le dÂ©plia et lut. Â« Hi Â», le premier caractÂ”re de son nom. Il ne 
comprenait pas. Curieux, il vit À quelques pas de lÀ une deuxiÀ”me 
feuille, et fit de mÂ^me. Â« na Â» . Les feuilles semblaient lui 
indiquer un chemin À suivre, et sur chacune d'elles se trouvait une 
syllabe. Il ne comprenait toujours pas. Les papiers semblaient 
l'amener vers sa chambre. Â« Hi Â», Â« na Â», Â« ta Â», Â« je Â», t' 
Â», Â« ai Â» . Il commenÀ§a À imaginer ce qui pouvait À^tre marquÀ© 
sur la feuille dans sa chambre, mais ne voulait pas avoir de faux 
espoirs . 

Les joues rosies, il s ' avanÀ§a lentement vers la feuille, les yeux 
rivÀ©s sur elle, s'accroupit, avanÀ§a une main tremblante vers 
l'objet de ses doutes, mais avant qu'il n'ait pu l'attraper, il 
sentit deux bras l'attirer contre un torse musclÀ© et chaleureux. Il 
se trouva entre ses bras et leva la tÀ^te pour tomber sur celle 



renfrognÀ©e de Kageyama. 

Â« -K-Kageyama ? 

-Â« me Â» . 

-â€ 1 hein ? 

-Sur la derniÀ”re feuille. C'est ce qu'il y avait de marquÀ©. 

Â» 

Hinata piqua un fard et baissa la tÀ^te, incapable de lui faire face. 
Il n'arrivait pas À croire ce qu'il entendait. Son cÂ"ur battait 
tellement vite, envoyant certainement tout son sang À son visage 
cramoisi. Son corps tremblait de joie sans qu'il ne puisse l'en 
empÀ^cher, trop heureux qu'il À©tait. Il sentit des larmes monter À 
ses yeux et ferma les paupiÀ”res pour ne pas les laisser dÀ©border. 

Il posa timidement ses mains sur son torse et enfouit son visage 
contre son cou. 

Â« -M-Moi aussi, je t'aime, KageyamaâC 1 Â» murmura-t-il d'une petite 
voix . 

Kageyama sourit et le serra un peu plus contre lui. C'À©tait un rÀ^ve 
qui se rÀ©alisait pour lui, il n'arrivait toujours pas À le 
rÀ©aliser. Ce petit corps vif et agile entre ses bras, contre lui, si 
chaud et agrÀ©able. Hinata releva la tÀ^te vers lui et posa doucement 
ses lÀ”vres sur celles entrouvertes de Kageyama puis rabaissa son 
visage, rouge de gÀ^ne. D'abord pris de stupeur, Kageyama se 
ressaisit, attrapa le visage d'Hinata entre ses mains, l'obligeant À 
lui faire face, et l'embrassa avec passion. 

_To be continued. . ._ 

_Bon, pas de bonus cette semaine... j'ai pas d'idÀ©es en fait 


A jeudi tout le monde =D. 


5. Chapitre 05 


_Bonsoir! Vous avez vu, je suis À l'heure! =D Bref, chapitre un peu 
plus court que d'habitude, mais avec beaucoup plus d'action (non, 
non, je sais À quoi vous pensez, mais non, pas ce genre 
d'action...). Une fois de plus, merci À vous tous pour lire cette 
f anf le !_ 


_En joy !_ 
_chapitre 05 


Quelques instants plus 
s'assoir, et porta son 
À©tait allongÀ© sur le 
la bouche entrouverte, 
À©tait À l'air libre. 


tard, il rA©ussit A se redresser et A 
regard sur le visage endormi de Kuroo. Il 
ventre, la joue appuyÀ©e contre le matelas et 
et le haut de son corps jusqu 'À ses reins 
Il semblait dormir paisiblement, comme un 
enfant, loin de se douter des doutes et inqulÀ©tudes d'Oikawa. Plus 
il le regardait, et plus il lui venait l'envie de partir en courant. 
Il en À©tait sÂ»r, maintenant, il l'aimait, mais tout cela lui 



faisait peur. Il ne voulait pas rester, il ne voulait pas A^tre lA 
quand il se rÀOveillerait . Pourtant, il voulait continuer de regarder 
son visage apaisÀ© et son corps dÀ©tendu. 

Il se mordit la lÀ”vre, combattant son envie de fuir, mais abandonna 
bien vite. Oikawa posa une main sur son dos, doucement, pour ne pas 
le rÀ©veiller, et caressa une derniÀ”re fois sa peau si parfaite, 
puis se pencha vers lui et dÂ©posa ses lÀ”vres sur sa joue avant de 
se rhabiller en silence et de partir, avec un lÀ©ger pincement au 
cÂ"ur. Il ne pouvait dÀ©f init ivement pas lui faire face, il ne 
pouvait pas rester avec lui. Ils À©taient trop diffÀ©rents et Kuroo 
prenait sÀ»rement tout ceci À la lÀ©gÂ”re, comme un jeu. Son amour 
ne lui sera jamais retournÀ©, alors il n'avait plus gu 'À partir ne 
plus jamais le voir, et passer À autre chose. 

Alors qu'il marchait dans la rue, la tÀ^te basse et l'air lugubre, 
Kuroo se rÀ©veillait lentement, seul. Cela ne l'À©tonnait gu 'À 
moitlÀ©, À vrai dire, mais bien qu'il ne s'agisse que d'une 
demi-surprise, la peine, elle, À©tait bien entiÀ”re. Toujours 
allongÂ© sur son matelas, il amena une main Â la place d'Oikawa oÀ^ 
les draps À©taient froissÀ©s et encore chaud. Chaud. La chaleur 
d'OikawaâCl et son odeur, aussi. 

Il se glissa jusqu'À sa place, y enfouit son visage et soupira 
douloureusement. Pourquoi avait-il fallu qu'il parte ? Ils 
s'entendaient plutÀ't bien, pourtant, et ce qu'ils avaient fait avait 
eu l'air de lui plaire, alors pourquoi n ' À©tait-t-il pas restÀ© À 
ses cÀ'tÀ©s ? IlâCl ne l'aimait pas. SÂ»rement . Ce devait Â^tre cela. 
Il avait justeâC 1 rÀ©pondu À une de ses pulsions, et avait couchÀ© 
avec lui, mais il aurait pu le faire avec quelqu'un d'autre, c'est 
juste que c'À©tait Kuroo qui s'À©tait trouvÀ© ici, au bon endroit, au 
bon moment . 

Il resta un instant au 
sa nature combative le 
lever. Il n'À©tait pas 
facilement . 

MÀ©ditant ce qu'il avait fait la veille au soir, Oikawa À©tait assis 
sur son canapÀ©, le regard vide, lorsqu'il reÀ§ut un sms 
d ' Hinata . 

Â« J'aimerais te parler. On peut se voir ? Â» 

Oikawa se dit que cela lui ferait du bien À la fois de sortir et de 
discuter avec le plus jeune, aussi lui envoya-t-il une rÀ©ponse 
enjouÀ©e en lui donnant rendez-vous dans 1 ' aprÀ” s-midi . Il 
s'attendait À le trouver souriant, plein de vie, et optimiste, comme 
À son habitude, mais il n'en À©tait rien. Hinata avait la tÀ^te 
baissÀ©e et la mine triste. Oho, peut-À^tre qu'il avait eu un 
problÀ”me avec Kageyama, ce qui l'arrangerait grandementâC 1 

Â« -Yo, Hinata ! De quoi tu voulais me parler ? 

-â€ 1 Je sors avec Kageyama, maintenant. Depuis hier soir. 

-Ohâ€ 1 FÀ©licitat ion, lui dit-il d'un sourire crispÀ© en cachant sa 
surprise . 

-On a pas mal discutÀ© etâ€ 1 il a fini par tout m'expliquer. Que tu 


lit, se laissant dÀ©primer quelque peu, mais 
rappela À lui et il dÀ©cida finalement de se 
du genre À se laisser aller aussi 



voulais juste embÀ^ter Kageyama en restant avec moi. Â» 

Oikawa perdit son sourire, tÀ©tanisÀ©. Hinata savait tout, c'À©tait 
fini. AprÀ”s tout, il aurait aimÀ© rester avec lui, il l'aimait bien. 
Mais maintenant, Hinata devait sÀ»rement leâ€ 1 II fit un sourire 
forcÀ© et dÀ©clara d'un ton froid : 

Â« -T'avais pas besoin de faire tout ce chemin pour me dire que tu me 
dÀ©testes . 

-N-Nonâ€ 1 ! Je voulais savoir si c'À©tait vrai ! 

-Oui, bien sÀ»r que c'est vrai, imbÀ©cile. 

-M-Maisâ€l Dis, Oikawa, on peut toujours À^tre amis, non ? Â» 
demanda-t-il en relevant ses yeux embuÀ©s de larmes vers lui. 

FigÀ©, Oikawa ne savait trop quoi rÀ©pondre . Il ne s'À©tait pas 
attendu À cela. Une rÀ©action normale aurait À©tÀ© de le dÀ©tester, 
de l'insulter, voire de le frapper, mais Hinata, lui, s ' inquiÀ©tait 
du fait qu'ils pourraient ne plus À^tre amis. C'À©tait absurde ! 

Â« -Qu'est-ce que tu racontes ? Â» 

-Je m'en fiche de la raison pour laquelle tu es venu vers moi. On 
s'entend bien, non ? Moi en tout cas, je t'aime bien, t'es marrant, 
intelligent, super fort, et je veux pas qu'on soit plus amis ! 

S ' il-te-plait ! Â» 

Ce disant, il se jeta sur lui et agrippa son t-shirt avec force. Il 
ne voulait pas qu'Oikawa s'en aille. 

Â« -â€ 1 T'es collant. LÀCche-moi. Â» lui ordonna-t-il avec 
froideur . 

Hinata se dÀ©colla de lui et le regarda. Il À©carquilla les yeux de 
stupeur lorsqu'il croisa le regard insensible et autoritaire d'Oikawa 
qui le dominait de toute sa hauteur. Il le lÂCcha, recula lentement, 
les larmes aux yeux et le regarda se retourner et partir sans mÀ^me 
un regard en arriÀ”re. 

Une fois hors de vue d' Hinata, Oikawa abandonna son visage dÂ©nuÀ© 
d'À©motions et ses mains se mirent À trembler. Il posa sa main 
devant sa bouche, se dÂ©goutant lui-mÀ^me. Il À©tait un enfoirÂ©. Il 
ne pouvait pas rester avec Hinata. Il ne le mÀ©ritait pas. Il ne 
mÀ©ritait pas sa gentillesse, ni celle de Tobio, et mÀ^me Kuroo, ils 
ne les mÀ©ritaient pas. Il ne pouvait pas leur imposer cela. MaisâOl 
Bien qu'il soit rÀ©solu, c'À©tait pas facileâOl ! Le voir aussi 
triste lui pinÀ§ait le cÂ"ur. 

Il sentit soudain son portable vibrer dans sa poche. Encore un sms de 
Kuroo. Ce devait bien À^tre le quinziÀ”me depuis ce matin, tous lui 
disant Â« rÀ©ponds-moi , stp Â» ou Â« faut qu'on parle Â», ou autre 
dans la mÀ^me veine. Comme les prÀ©cÀ©dent s , il l'ignora et rangea 
son tÀ©lÀ©phone . Il n'avait pas la tÀ^te À tout cela. Cette journÀ©e 
À©tait un vÀ©ritable dÀ©sastre, il aurait prÂ©fÀ©rÂ© ne jamais la 
vivre . 

Â« -Tch, jamais tu rÀ©ponds ? Â» s'À©nerva Kuroo en regardant son 
tÀ©lÀ©phone . 



Soudain, l'objet vibra. Rempli d'espoir, il regarda qui l'appelait 
mais fut lÀ©gÀ”rement dÀ©À§u d'y voir le nom Â« Kageyama Tobio Â» 
s'afficher. Il soupira de dÀ©ception et rÀ©pondit . 

Â« -AllÂ' AllÀ', Tobio ? 

-Kuroo, je te dÀ©range pas ? demanda la voix grÀ©sillant de 
Kageyama . 

-Non, vas-y, dis-moi quel bon vent t'amÀ”ne. T'as conclu avec Hinata 
? 

-Benâ€ 1 Ouais, on peut dire À§a. 

-Ohoho ? Et vous l'avez fait ? demanda Kuroo sans discrÀ©tion, avide 
de potins. 

-Qu- ? N-Non, bien sÀ»r que non ! On a justeâO 1 beaucoup parlÀ©, 
c'est tout. Qu'est-ce qui s'est passÀ© aprÂ”s qu'on soit partis, 
entre toi et Oikawa ? 

-On a conclu, nous aussi, maisâOl pas forcÀ©ment aussi 
dÂ©f init ivement que vous. 

-Comment À§a ? 

-On a passÀ©â€l la nuit ensemble, si tu vois ce que je veux dire. 

Mais ce matin quand je me suis rÀ©veillÀ©, il À©tait parti. Pourquoi 
tu me demandes À§a ? 

-â€ 1 Â» 

Kuroo attendit que Kageyama s'exprime, mais commenÀ§ait dÀ©jÂ À 
s ' inqulÀ©ter . 

Â« -J'ai expliquÀ© À Hinata ce que cherchait Oikawa, et il est allÀ© 
lui parler. Il voulait qu'ils restent amis, mais quand il est 
rentrÀ©, il À©tait en larmesâC 1 Mais il m'a dit qu'il paraissait 
bizarre, alors je voulais savoir si t'À©tait au courant de quelque 
chose . 

-â€ 1 


-â€ 1 Kuroo ? 

-Hmm, je sais pas. Je vais essayer de lui parler 
demain . 

-â€ 1 D ' accordée 1 

-Tu t ' inquiÀ”tes pour lui ? demanda-t-il avec malice. 

-Un peu, quand-mÂ^meâ€ 1 
-HÂ©hÀ©, t'es trop gentil. 

-Et toi, À§a va ? Â» 

Surpris dune telle question, Kuroo ne rÀ©pondit pas tout de 



suite . 


Â« -Ca va trÀ”s bien. Bon, je te laisse ! Â» s'exclama-t-il en 
raccrochant rapidement . 

Il se laissa tomber sur son lit et fixa son tÀ©lÀ©phone entre ses 
mains. Est-ce queâ€ 1 Est-ce qu'il regrettait tant que À§a d'avoir 
couchÀ© avec lui ? L'avait-il blessÀ© ? Il referma sa prise sur son 
portable et fronÀ§a les sourcils. Il voulait aller lui parler, lui 
expliquer, mettre les choses au clair et, au besoin, s'excuser, mÀ^me 
s'il n'y tenait pas. Il ne regrettait rien de ce qu'il avait fait, au 
contraire . 

Le lendemain, Kuroo parcourut la ville au hasard pendant toute la 
matinÀ©e sans le trouver. Bien sÀ»r, il pouvait aller le voir 
directement chez lui, mais il doutait que cela arrange les choses 
peut-À^tre Oikawa se sentirait-il ou agressÀ©, ou harcelÀ©, c'À©tait 
trop brusque et trop frontal, il devait y aller plus subtilement. 

Sans mÀ^me prendre une pause pour manger le midi malgrÀ© les 
gargouillements sonores de son ventre, il continua sa recherche, se 
perdant peu À peu dans la ville qu'il ne connaissait pas. 

LassÀ© de sa recherche infructueuse, il envisagea d'abandonner pour 
aujourd'hui lorsqu'il aperÀ§ut sa silhouette de dos À quelques 
mÀ”tres de lui. Il s'approcha de lui, le fit brusquement se retourner 
pour lui faire face et l'agrippa fermement par les À©paules pour 
l'empÀ^cher de fuir. Tant pis pour la subtilitÀ©. 

Â« -Tu t ' À©chapperas pas ! 

-Kurooâ€ 1 ! 

-Tu t'en vas, sans explication, sans au-revoir, et tu rÀ©ponds pas À 
mes messages ! 

-Depuis quand j'ai une quelconque obligation envers toi ? 

-C'est normal que je m ' inquiÀ”te, vu le contexte ! Et Tobio qui 
m'appelle pour me dire qu'Hinata t'a trouvÀ© bizarreâCl 

-Evidemment qu'il m'a trouvÀ© bizarre, j'ai arrÀ^tÀ© de jouer le 
rÀ'le du dragueur. 

-Mais tu t'es regardÂ© dans un miroir derniÀ”rement ? T'as vu ta 
tÀ^te ? Â» 

En effet, les traits d'Oikawa À©taient tirÀ©s, fatiguÀ©s, avec des 
cernes sous les yeux et le regard morne. 

Â« -Tuâ€ 1 regrettes ce qu'on a fait ce soir lÀ ? 

-Et toi ? 

-Bien sÀ»r que non ! Sinon je l'aurais pas fait, dÀ©jÀ . 

-Dans ce cas, sortons ensemble. Â» dit-il sans avoir l'air d'en avoir 
quelque chose À faire. 

Kuroo le regarda un instant, surpris, puis essaya de dÀ©terminer s'il 
À©tait sÀ©rieux. Sa voix et son attitude lui criaient qu'il s'en 



fichait, que cela n'avait pas la moindre importance, mais son regard 
le suppliait d'accepter et de rester avec lui. 

Â« -â€ 1 D ' accord . 

-Ho ? Vraiment ? Alors t'as rien contre le fait de me dire que tu 
m ' aimes . 

-H-Hors de question ! s'exclama-t-il. 

-Pourquoi À§a ? demanda-t-il toujours aussi calmement malgrÀ© son 
trouble intÀ©rieur. 

-â€lPas envie. 

-Ah. On n'a plus rien Â se dire, dans ce cas. Â» 

Se disant, il se dÀ©gagea de la poigne de Kuroo et partit en courant. 
Il ne voulait pas le voir, c'À©tait trop douloureux. Aveugle de ce 
qui l'entourait, il courait en priant pour que tout ceci se finisse 
enfin . 

Â« -Attention ! Â» 

Au cri de Kuroo, il s'arrÀ^ta et releva la tÀ^te. Des pneus 
crissÀ”rent et une voiture fonÀ§a sur lui. Il la regarda, se 
demandant pourquoi, et la voiture le percuta. 

Â« -Oiâ€ 1 kaâ€ 1 wa . . Â» murmura Kuroo sans y croire, la main devant 
lui . 

Les yeux À©carquillÀ©s d'horreur et de surprise, il vit, impuissant, 
la voiture passer, et le corps d'Oikawa retomber derriÀ”re. Le sang 
battant À ses tempes l'assourdissait, ses yeux fixÀ©s sur le corps 
affaissÀ© de Tooru refusaient de se fermer, et ses poumons 
n'inspiraient plus. FigÀ© de stupeur, il ne vit pas la voiture s'en 
aller, pas plus qu'il n'entendit les passant crier et s'enfuir, pour 
certains . 

Â« -Ahâ€ 1 Â» 

Comme s'il se rÀ©veillait, son corps eut un sursaut et se mit À 
trembler. Il courut vers la route et s'agenouilla prÀ”s du corps 
d'Oikawa, s'À©corchant les genoux contre le bitume. Il ne pouvait pas 
dÀ©tourner son regard du corps ensanglantÀ© et de ses membres tordus 
de cet homme qu'il aimait. 

Â« -Oikawa ! S ' il-te-plait , rÀ©veille-toi , Oikawa ! Â» 

Il continua de crier son nom, la gorge nouÀ©e et les yeux humides, 
mais les paupiÀ”res d'Oikawa restaient obstinÀ©ment closes. 

Tremblant, il posa ses doigts sur son cou, et sentit de faibles 
pulsations . 

Â« -Quelqu ' unâ€ 1 Quelqu'unâCl ! Appelez une ambulance ! 

-Ahâ€ 1 oui, tout de suite ! Â» entendit-il vaguement. 

Ilâ€l II ne pouvait pas le croire, c'À©tait un cauchemarâC 1 Ce 
n'Â©tait pas la rÀ©alitÀ©, non, Oikawa n'À©tait pas couchÀ© sous ses 



yeux, inconscient, le visage couvert de sang, jambes et bras cassÀ©s, 
À peine vivant, sur le bitume dÂ©sormais rougeâ€ 1 ! Il ravala un 

sanglot mais ses larmes ruisselÀ”rent sur ses joues pour tomber sur 
le visage anormalement pÀ<:le d'Oikawa et se mÀ©langeant Â quelques 
gouttes de sang qui avait giclÀ©es. Il ne pouvait pas mourir, il ne 
pouvait pas mourir, il n'en avait pas le droitâ€ 1 ! Il resta 

agenouillÀ© À ses cÀ'tÀ©s, tenant fermement sa main dans la sienne, 
le visage baignÀ© de larmes. 

_To be continued. . 

_Oui, oui, je sais, je suis dÀ©solÀ© mais... j'aime torturer mes 
personnages =) Avouez que c'est plus intÀ©ressant comme À§a ; ) Pas de 
lemon, pas de lemon du tout dans cette fanfic, pardon pour ceux qui 
en voulaient, mais j'en À©crirais peut-À^tre pour la suite 

_A lundi :D_ 


6. chapitre 06 

_Bonjour :) DÀ©solÀ© du retard, j'ai oubliÀ© de poster, puis j'ai eu 
un problÀ”me technique avec le chapitre, et j'ai re-oubllÀ©. . . 
Pardon... Donc, dernier chapitre de cette fanfic, mais j'ai presque 
fini d'À©crire la suite Mais pour l'instant, je vais m'occuper de 
mon bac et de mon oral d'allemand que je passe cet aprÀ” s-midi , le 
mardi 3 juin 2014, oÀ^ il me faudrait 2h pour y aller en transports 
en communs. 2h seulement pour L'ALLER. Il faut compter le retour 
aussi. Pour 20 petites minutes d'À©preuves (je sais mÀ^me pas parler 
allemand!) . Que c'est pratique bref, rÀ©galez-vous avec ce dernier 
chapitre :D_ 

_En joy !_ 

_chapitre 06 

Assis sur une des chaises de l'hÀ'pital, Kuroo lisait un livre peu 
intÀ©ressant , jetant parfois un coup d'Â"il À Oikawa. Cela faisait 
deux semaines que ce dernier À©tait allongÀ© dans le lit d'hÀ'pital, 
inconscient, le teint terreux, branchÀ© Â divers machines qui le 
maintenaient en vie. Et la premiÀ”re semaine, Kuroo À©tait restÀ© À 
ses cÀ'tÀ©s, passant toutes ses journÀ©es avec lui À le veiller, et 
la deuxiÀ”me, il n'À©tait passÀ© qu'un jour sur deux car les vacances 
À©taient finis, il ne pouvait que passer le soir aprÂ”s plusieurs 
heures de trajet. Eaire des allers-retours toute la semaine l'avait 
extÀ©nuÀ©, et il n'À©tait pas mÀ©content que le week-end commence . Il 
bailla À s'en dÀ©crocher la mÀCchoire. Il entendit quelqu'un frapper 
À la porte et entrer timidement. 

Â« -ShÀ'yÀ' et Tobio ? 

-Salut. Il s'est toujours pas rÀ©veillÀ© ? demanda le roux. 

-Non, toujours pas. 

- Ahâ€ 1 Au fait, on lui a apportÀ© des fleurs. Â» dit-il en lui 
tendant un gros bouquet de fleurs jaunes et oranges. 

Kuroo lui sourit avec amusement, attrapa les fleurs en les remerciant 
et les dÂ©posa dans un vase À cÀ'tÀ© d'Oikawa. Il regarda les fleurs 



avec tristesse, se disant une fois de plus que tout À©tait de sa 
faute. Il s'en voulait affreusement. 

Â« -Tu devrais te reposer, intervint Kageyama, le sortant de ses 
pensÀ©es . 

-Non, c'est bon, je vais bien. Â» 

Kageyama le regard avec doute, sachant pertinemment que l'ambiance de 
l'hÂ'pital, bien que reposante, À©tait plutÀ't dÂ©primante. Tous ces 
malades, ces blessÀ©s, et ces proches qui dÀ©ambulaient les yeux 
rouges et la mine sombre, tout ceci À©tait mentalement À©prouvant . Il 
y avait les bippements stridents de la machine qui mesurait le rythme 
cardiaque d'Oikawa, À©galement, qui À©tait pesants. Kuroo se retourna 
vers Oikawa et soupira. 

Avec surprise, il le vit alors ouvrir lentement les yeux et son 
regard vitreux se poser sur lui. Est-ce qu'ilâ€l À©tait en train de 
rÀ^ver ? Ou À©tait-ce rÀ©el ? Il approcha avec hÀ©sitation sa main de 
la sienne, l'attrapa, et sentit celle d'Oikawa se refermer. Il avait 
du mal À y croire. 

Â« -Oâ€ 1 Oikawa ? Â» 

Il le vit cligner de yeux, encore trop faible pour faire quoi que ce 
soit d'autre, et sÀ»rement encore un peu endormi. Le visage de Kuroo 
s'Â©claira d'un sourire rassurÀ© tandis qu'Hinata se mit À pleurer 
À son chevet. Kuroo l'attrapa par le col et le fit reculer, laissant 
un peu d'espace À Oikawa. 

Â« -Tch, tu sais inqulÀ©ter ton monde, toiâ€ 1 marmonna Kageyama en 
passant une main sur ses yeux humides. 

-Vous pouvez aller cherche une infirmiÂ”re ? demanda Kuroo. 

Les deux plus jeune obÀ©irent et Kuroo se retrouva seul avec Oikawa. 
Il le regarda amoureusement, puis amena leurs mains llÀ©es À son 
visage et embrassa tendrement cette main dÀ©sart iculÀ©e . Un mÀ©decin 
et plusieurs inf irmiÀ”res arrivÀ”rent et lui demandÀ”rent de sortir 
un instant. Kuroo obÀ©it, anxieux, et attendit en compagnie de 
Kageyama et d'un Hinata toujours en larmes. Le plus vieux attrapa son 
tÀ©lÀ©phone, voulant envoyer des nouvelles d'Oikawa Â tous ses 
proches, mais peinait À taper sur les touches avec ses mains 
tremblantes. Soudain, Kageyama posa sa main sur celle de Kuroo. 

Â« -Tu veux que je le fasse ? Â» demanda-t-il. 

Kuroo accepta et le laissa faire. Souriant nerveusement, il fit les 
cent-pas en passant sa main dans ses cheveux. A peine le mÀ©decin 
ressortit et l'autorisa Â entrer que Kuroo se rua dans la chambre et 
alla À son chevet. Il lui retira doucement son masque À oxygÀ”ne. 
Oikawa, encore peu conscient de ce qui l'entourait, reconnut Kuroo. 

Il ouvrit la bouche pour l'appeler, mais aucun son n'en sortit. 

Â« -C'est bon, essaie pas de parler. T'as À©tÀ© dans le coma pendant 
deux semaines, c'est normal que tes cordes vocales mettent du temps 
À s'y rÀ©habituer. Â» 

Oikawa regarda autour de lui, essayant de reconnaître le lieu oÀ^ il 
se trouvait et de se souvenir. 



Â« -Tu as eu un accident . Tu t'es fait renverser par une voiture, et 
le chauffeur ne s'est mÀ^me pas arrÀ^tÀ©. On sait toujours pas qui 
c'À©tait. Les mÀ©decins disent que tu as de la chance d'À^tre en vie, 
mais bon, t'as quand-mÀ^me une jambe et un bras cassÀ©s, et des 
cÀ'tes, aussi, un traumatisme crÀCnien, et plusieurs hÂ©morragies 
internes et externes. Sans compter toutes les coupures, les bleus, et 
les blessures musculaires. T'as mal quelque part ? Â» 

Lentement, Oikawa hocha la tÀ^te de droite À gauche. Il n'avait pas 
mal, il avait simplement du mal À À©merger de ce long sommeil de 
deux semaines. Mais il voulait parler, et il voulait que ses premiers 
mots soient pour lui. 

Â« -Kuâ€ 1 roâ€ 1 oâ€ 1 Â» murmura-t-il d'une voix brisÀ©e. 

Le brun le regarda avec surprise, puis fit un sourire qui ressemblait 
plus À une grimace et finit par baisser la tÀ^te, gÀ^nÀ©. Hinata 
entra alors dans la chambre, dissipant la gÀ^ne des deux hommes. 

Â« -Oikawa, t'es rÀ©veillÀ©â€ 1 ! On À©tait tellement inquiet ! Kuroo 

À©tait mÀ^me presque toujours avec toi alors qu'il habite loin, etâ€ 1 
etâ€ 1 je suis content que tu sois en vieâ€ 1 ! Â» dit-il avant 

d'À©clater en sanglots. 

Oikawa À©carquilla les yeux de surprise. Il avait quelques blancs 
dans sa mÀ©moire, mais il se souvenait trÀ”s bien l'avoir rejetÀ© 
froidement avec des paroles blessantes. Pourquoi pleurait-il 
aujourd'hui pour lui â€ 1 ? Etait-il sincÀ”re ? Etait-ilâ€l 

rÀ©ellement heureux qu'il soit simplement en vie ? Il porta son 
regard sur Kageyama, puis Kuroo. Il pouvait lire dans leurs yeux le 
mÀ^me sentiment : la joie de le voir vivant. Il sentit ses yeux se 
remplir de larmes. Il À©tait vivant. Il avait frÀ'lÀ© la mort, mais 
il avait survÀ©cu, et Â©tait attendu par des personnes qui 
l'aimaient. Il finit par À©clater en sanglots À son tour. 

Â« - J- Jeâ€ 1 Je suisâOl vivantâO 1 ! Â» 

Kuroo retint ses sentiments et essaya de paraître assurÀ© face À 
tous ces visages en pleurs. Il ne pouvait pas se laisser aller, pas 
encore. PrÀ©venu de son rÀ©veil par Kageyama, le reste de l'À©quipe 
de Karasuno dÀ©barqua dans la chambre. Voyant autant de personnes 
inquiÀ”tes pour lui, Oikawa eut un rire nerveux et les remercia. 

C'est peut-À^tre parce qu'il avait frÀ'lÀ© la mort, mais il À©tait 
rÀ©ellement heureux d'À^tre enfin aimÀ©. Il avait des amis, il 
n'Â©tait plus seul. Il acceptait les autres, À partir de maintenant, 
il n'allait pas combattre, il allait accepter l'amour des autres. Il 
voulait que des gens s ' inquiÀ”tent lorsqu'il lui arrivait quelque 
chose, soient heureux lorsqu'il rÀ©ussissait , soient triste lorsqu'il 
mourrait . 

Trop bruyante, l'À©quipe de volley fut exclue de la chambre, laissant 
Kuroo et Oikawa seuls. Ils ne le restÀ”rent pourtant pas longtemps 
car l'À©quipe de Eukurodani arriva À son tour. 

Â« -On comptait te voir ce week-end, expliqua Bokuto lorsque Kuroo 
leur demanda ce qu'ils faisaient si loin de chez eux. 

-J-Je sais mÀ^me pas qui vous À^tesâOl Pourquoi vous venez me voir ? 
demanda Oikawa, les yeux encore humides et la voix 



tremblante . 


-C'est simple, on est ami avec Kuroo, et il s ' inquiÀOtait pour toi, 
alors nous aussi. Â» expliqua Bokuto comme une ÀOvidence. 

Lorsque Kuroo le prÀ©senta, la premiÀ”re chose que dit Oikawa fut Â« 
Celui qui a ratÀ© le top 3 ? Â», ce qui arracha un rire À Kuroo, 
mais fit grimacer Bokuto. 

Â« -Quoi qu'il en soit.. Â» reprit Bokuto, Â« t'es assez connu dans 
le monde du volley amateur. En tant que joueur, je suis rassurÀ© que 
tu ailles mieux. Soyons amis ! Â» s'exclama-t-il en lui tendant la 
main . 

Oikawa le regarda en se disant qu'il paraissait aussi simple et 
gentil que ShÀ'yÂ', puis regarda cette main tendue devant lui. Il 
accepta mais son corps À©tait encore trop engourdi pour bouger. Le 
comprenant, Bokuto attrapa sa main de lui-mÀ^me et lui sourit. 

Â« -J'ai hÀCte de te revoir ! 

-Vous partez dÂ©jÀ ? 

-Les heures de visites sont bientÀ't finies, tu devrais venir aussi, 
Kuroo . 

-Ahâ€ 1 MaisâCl D ' accordâC 1 Â» 

Kuroo jeta un coup d'Â"il hÀ©sitant À Oikawa, voulant discuter avec 
lui, mais se ravisa. Il n'avait pas le droit de rester. Il le salua 
rapidement et partit. Oikawa devait bien avouer qu'il À©tait dÀ©À§u 
de voir Kuroo s'en aller. Ils n'avaient pas eu le temps de discuter 
et de passer du temps ensemble. Mais À peine quelques instants plus 
tard, il entendit quelque chose frapper À sa fenÀ^tre et dÀ©couvrit 
avec surprise que Kuroo ouvrait la fenÀ^tre et entrait dans sa 
chambre . 

Â« -Kuroo ? Mais qu'est-ce queâC 1 commentée 1 ? On est Â quel À©tage 

? 


-Au troisiÀ”me. 

-Mais t'es fou ! Et si tu À©tais tombÀ© ? T'aurais pu te blesser 

I 


-Je voulais te parler. Â» 

Son air sÀ©rieux le dissuada de protester plus longtemps. Il le 
regarda avec intensitÀ©, attendant qu'il enchaîne. 

Â« - Jeâ€ 1 J' suis dÀ©solÀ©. Si je t'avais pas brutalisÀ©, tu te serais 
pas fait renverser, dit-il, tÀ^te baissÀ©e et voix tremblante. 

-Non, c'est pas ta fauteâC 1 

-En plus, c'À©tait puÀ©ril ! Je sais pas pourquoi je t'ai refusÀ© ce 
que tu demandais, parce que aujourd'hui, À§a me dÀ©range plus de te 
le dire. Oikawa, jeâCl 


-â€ 1 Tuâ€ 1 ? A» 



En rÀ©alitÀ©, Oikawa ne se souvenait plus de cette dispute, et À©tait 
curieux de savoir ce qu'allait lui dire Kuroo . Il espÀ©rait que ce 
soit ce À quoi il pensait, il l'espÂ©rait sincÀ”rement . 

Â« -Je t ' aimeâ€ 1 ! dit-il d'une voix brisÀ©e en posant une main 

devant ses yeux pour cacher ses larmes. 

-Kurooâ€ 1 

-Refais plus jamais À§aâ€ 1 Je m'en veuxâ€ 1 ! J'À©tais inquiet, je 

veux plus que tu t'en ailles, je te le rÂ©pÀ©terai autant de fois 
qu'il le faut si À§a peut te faire rester avec moi : je t ' aimeâ€ 1 ! 

Et pardon, j'suis dÀ©solÀ©, jeâ€l Je sais mÀ^me plus ce que je dis, 
merdeâ€ 1 ! Â» 

Il pleura un instant en silence, sans qu'Oikawa n'ose faire quoi que 
ce soit, touchÂ© par la dÀ©tresse du fort et imperturbable Kuroo. 

Mais aprÀ”s tout, lui aussi À©tait un adolescent comme les autre. Le 
brun s'essuya rapidement les yeux et, les joues et le nez rougis, il 
planta ses yeux humides et dÀ©terminÀ©s dans ceux d' Oikawa. Il grimpa 
sur son lit, se mit Â califourchon au dessus de lui et se pencha 
pour poser doucement ses lÀ”vres sur les siennes. Heureux, Oikawa lui 
rÀ©pondit, approfondissant le baiser, et sentit les larmes de Kuro 
tomber sur son visage. Il sentit À son tour ses larmes dÀ©border de 
ses yeux. 

Â« -Pourquoi tu pelures ? demanda Kuroo en libÀ©rant ses 
lÀ” vres . 

-Te voir pleurer À§a me fait pleurer, sanglota-t-il. 

-Haha, on a l'air beau, comme À§aâ€ 1 Â» se moqua gentiment Kuroo en 
essuyant ses joues. 

Il l'embrassa de nouveau puis posa ses mains sur son torse, le 
caressant À travers le tissu. 

Â« -H-HÂ©, qu'est-ce que tu comptes faire alors que je suis blessÀ© ? 
demanda Oikawa. 

-Rien, rien, t ' inquiÀ”te . Â» le rassura-t-il en s'allongeant À 
cÀ'tÀ© de lui. 

Il voulait juste le toucher, le sentir contre son corps, pour se 
prouver que ce n'À©tait pas un rÀ^ve. Il s'À©tait tellement 
inqulÀ©tÀ©â€ 1 D'aprÀ”s les mÀ©decins, il n'y avait que trÀ”s peu de 
chances qu'il se rÂ©veille un jour. C'À©tait un miracle. Jamais plus 
il ne le laisserait frÀ'ler la mort de la sorte, il le 
protÀ”gerait . 

Â« -Dis, qui est venu me voir, pendant ces deux semaines ? demanda 
soudain le blessÀ©. 

-Il y a euâ€ 1 tous ceux que tu as vu aujourd'hui, ton À©quipe, 
â€ 1 

-Et pour mes parents ? Â» 

Kuroo se figea et le regarda avec inconfort. VoilÀ contre quelle 



dÀ©ceptions de la vie il voulait le protÀ©ger. 

Â« -J' les ai pas vuâ€ 1 mais j'À©tais pas lÀ tout le temps ! Ils ont 
trÀ”s bien pu passer sans que je- 

-Non, c'est pas grave. En fait, À§a m'À©tonne mÀ^me pas. Mais c'est 
pas grave, il y a dÀ©jÀ plein de gens qui se sont inquiÀ©tÀ© pour 
moi. J'peux pas toujours faire ma vie par rapport À mes parents. Je 
prÀ©fÀ”re faire ma vie par rapport À â€ 1 Â» dit-il en laissant sa 
phrase en suspens . 

Oikawa l'entendit À©mettre un rire bienveillant contre son oreille et 
lui caresser les cheveux. 

Â« -Tu peux compter sur moi. Â» rÀ©pondit-il , honorÀ© de ses paroles 
dites À mi-mots. 

Ce disant, le brun le serra un peu plus dans ses bras et Oikawa ferma 
les yeux et s'endormit, lui accordant toute sa confiance. 

_The End. . ._ 

_Ce chapitre est trÀ”s court. Mais on ne le dira jamais assez : il y 
a une suite! :D Merci À tous ceux qui m'ont suivi, je vous adore! 

S ' il-vous-plait attendez la suite avec bienveillance À bientÀ't 
et bonne chance Â tous ceux qui ont des À©preuves... Pour vous 
donner du courage, je vous informe que je vais bientÀ't À©crire un 
lemon ; ) _ 

_Kirara-the-kiwi : hÂ©hÂ©, t ' inquiÂ”tes pas je comprends. Il m'arrive 
mÀ^me de lire un manga juste parce que je veux lire certaines fanfics 
Le truc bien avec HaikyÂ», c'est que j'arrive À imaginer tous les 
personnages ensembles, donc oui, je vais sÀ»rement À©crire un petit 
quelque chose sur le KageHina Merci pour la review :D_ 

_Yume : j'ai toujours aimÀ© torturer mes lecteurs j'espÂ”re que ce 
chapitre t'a plu merci pour la review :D_ 


End 
f ile . 



